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POItT 9 Dt L'ORDRE DU JOUR (-1 

DBATGENBEUG 
n. (Myanuiar) (iatetptitation de l'anqlair) I Xonrieur le Pri8ident, 

pernwttea-moi de comencer en vou8 tilicitant ahaleureueement, au noin de la 

diligation de l'Union bu Hyamaer, pour votre accor8ion h la priridwkce de la 

quarante-cinquihe rer8ioo de l'A8remblde giniral8. Votre ilmction unanime i ce 

PStO i18d 08t U138 l X&WO88iOn & la CO~fi8IK8 qW PlSCO 1'0n8-ible de8 mrO8 

a'àn8 1.8 rO8barqUabh8 wljt68 qU0 VOU8 (LVO8 a@@OWnt déWntdO8 aU COUr8 & Votre 

~OBCJU~ l t éminente carriàre. C'est /gaiement un homaqe rendu i Ualte pour le rôle 

abccif et conrtructif qu'elle a joui dam le8 relation8 internatiorraler, 

Je tien8 égalment k ofprimer la profonde reconnai88aaco de me dhl&qatiOti à 

U. Garba, bu Nig6ria, pour 8a priciou88 contribution au ruccir Qer travaux de la 
quar8nte-qu.atrihe re88ion l t 8er troir rorrionr l xtraordinaire8 que l'A88oaW4a a 

tenue8 8UCOur8 de 8onudrt, 

Permetter-loi (9alment & rairi+ wtt0 ocaarion peur retire mn hoïmqa bien 

driti i notre kcdtaire qddral, M. P&ros 6e Cuhlar, pour 8oa attachement 8an8 

ré8erve au8 but8 et principe8 de la Charte et pour le8 effort8 inle88ablor qu'il 
fait peur prmouvoir la pais et 18 ju8tice internationale8 ainri que le 

comprihenoion et la coop&ration oatre 108 pay8. k rOd0 l bWUCOU# d0 dWlC8 d8 

le voir diriger t'Orq8niration on cutte itape cruci8le de l'hirtoire & l'humanit&. 

U8 biléqation iprouva un vif plairir h 8Oob8itOr la bionwnua pumi noub i la 

PrinCiQaUté de LieCh8telA8tein. MOUS 8VOBR s;jà OU la po88ibiliti de 8oUhaitOr le 

bienvraue & la tlamibie t.u début de l'ande. hlor8 qua 1~ Wmaibie et 10 

Liecbtenatein occupent maintenant. dan8 cette l rsemblie le8 placer qui leur 

reviennent de droit, 10s Watioar UB~O~ se rapprocbont un peu plu8 de leur objectJ; 

ultime U'univerralitb. 

Le Myanmar a toujour8 ité d'avis que tout Etat qui e8t apte et prît à remplir 

les obligation8 ltie8 à 8on appartenance au8 Nation8 Uni*r doit pouvoir être admir 

i antrq org+niq*+jg~, tn ~cL*lJnlllnCI --,,- -c.~tt=~== lt Gfofr e~ï:íHf Iirï ia -..-__ =---- WI e.MLs 

République de Corée de rejoindre nos rangs - cela sans porter préjudice à 

1'03jectif d’UB0 réunification coréenne porsible. A cet égard noud nous félicitons 

de l’amorce d*L i dialogue intercoréen de haut niveau et espérons qu’il débouchera 

prochainement sur la réunification de la nation or& -ne depuis longtemps divisée. 
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k 3 octobre dotaior, la nation alloaiuule l 8t redwonw wio. En tant qu8 

partiran forvont da la riunification pacifique de8 nation8 diviaéoa, le Myamnar 80 

f(licit@ chaleurWr.Wnt d. cet év6wwnt hirtorique. HOU8 8-8 ~t8Wdé8 que 

1’Ulomagm unie, gr&co i l*emprît nouvoaU qui l'anime Ot & 8m8 Va8t.8 rO68OUrCe8, 

dmviwbdra da plu8 en plua uw force importante pour la paix, la rtabilitd l t la 

&Wo8+iti, 000 88UlWnt mn Burope, Id8 -8 l'on8esblo dU mOm. 

D-8 18 M l 8prit, WU8 e-8 bOPreU8 d'888i8tW i la fU8iOn QaCifiqW de8 

dW% Bt8t8 +&lliti8. 

La quarante-cinquiàw 8088ioa de l'A88omblk g/n/ralo 8e rhnit i un mownt dm 

&WOfOd8 ChUXjWWat8 hirtoriquor d-8 10 aO&. AU COUr8 da8 12 dOrDier8 IOi8, 00 

a noté wu acciliratioo do8 changwant8 qualitatif8 dan8 108 rapport8 l ntro la8 

dWX 8U~rpUi88MC.8 l t entre 1.8 ~@UX qr8lId.8 l llimC.8 n ilitair.8. k8 diVi8iOn8 

i&~loqiqwr, qui avaient wgeabr6 une profond0 p8ychoro do conflit l t loaqt8mpr 

l aVOdd 108't~rt8 l IrttO 1.8 ttat8, Ont VirtWll-ot di8mrtr. Bllor ont ciai 

la ylW0 i br -11.8 &ttitll&8 et ~tO~iO88, boot 8 d8titi - l ttWtUt0 

PoUVOl 4.8 tmtt8, yoi 8OIDt pu848 b*M a-1. t.l-nt 68 t4rUiOrU a U& 

coog4ratioa et & w u8odatioa activ.8. 

?OUtOS Ca8 ttm8fOWtiO88 Ont Mn/ 10 Waldo aO 8Wli1 d'UW WUV@llO àte. 

Juui8 dmpui8 la fin & 18 ucosde guerre mondiale le8 paye du aoncle n’ont 

bdaificih 6'0s climat politique plw faverablo ou de WillOmrOO occa8ions de 

faÇ0M.t 110 nowel Or&@ intetn8tional fOoai 8ut 1.8 QrinCipS étUWf8 6# la 

Chatte. 

-8 CODI/Q\UBïCe8 firiidiat.8 de Wtt. 8itU8tiOlI NWti 808t l'éWtgMC8 

d'un ergrit de COll(gi8liti entre le8 mmbto8 pommant8 bu Coneoil de eicorit6, CO 

qui l w-i8 d'~liOt6r i'effiCaCitb & 8OD fOnCtiOlUWWtlt. tfoU8 MU8 f6liCitOn8 

de cette tendance, qui, pn8ona-nom, pourrait exetcot un pouvoir & dlirsuarion 8ur 

dea Etat0 ou groupe8 d'Ctat8 tenté8 de recourir i &a action8 inCaopatibl@8 avec 

le8 bute et principe8 de la Chatte, El10 pourrait égalment freiner de8 ambition8 

hégénmniquor, au niveau mmulial ou rigiowl. Toutefois, 10 monde doit se uouvrnit 

de l'avertfrsement lamA par notre Secritaire géairal dan8 800 dOtnieS rapport su3 

l'activiti de 1'Organiration I 

“La concertation dea grandes puiseamer n'aura l'inciclence voulue sur la 

situation mondiale qu'à condition de recevoir l'appui de 18 majoritd de8 Etat8 

Membres. C'est l'adhésion librement consentie de la communauté internationale 
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atm décisioos du Conseil do récurid qui put le mieux diraipar touts 

bpreasioo, avec ce qu’elle peut sngandret d’inquiétude, que les affaires du 

monde sont t6glbes par un directoire.” (-1 

La confiasco sass cm80 accrue dans 10s relations entra las Etats, criée par 

l’amhioration spectaculaire das relations antre 108 deux plus importantes 

puissances militaires, a ouvert la voie b da nouvelles possibilith pour la 

cosmunauté intataatiosale de s’attaquer aux diversos questions SD suspens dans le 

domaine du désarmama nt et du contrble des atwmsats. Les doctrines militaires 

issues da la guerre froido et fondées sur des stratigies ds confrontation, qui ont 

sli#nti la spirale ds la course aux armomats des dicaoaiss passéea, sont d8veauM 

largomont obsolitos. Xalgri d8s rialisations sotablos, tollos quo 10 Traité sur 

l'/lininatioo des risailes h moyenao port& et h plua courte portée, le rythme de8 

oigociations sur la r&Nctioo des arseaaus stratégiquas, l’istsrdictios dos anws 

chimiquem l t 18 cess8tioa de to.ys las essais nuclhires, pmar n**n citer que 

qualqt~s-unea, a 6ti krriblsmst laat. Mous l sD/fons sîwbwbsn~ que 60s offorts 

seront faits pour accélérer l’allure 68 aégociatioas sur 10 désarmament et pour 

&&fioir dos objectifs plus 618vis et plus ambitions, dans dos délais plus courts, 

pour: la réduction l t l’ilimisatioa d4fiaitive dos annes mcl6airms l t autrms 

syst&s de dsstroctioo massive. De plus, 108 importsatss forces cosv*ntiosmlles 

devraient Itre rmn&es mtz apivsaux raquis pour des objectifs d’auWd&fears 

aationws lbgitimss. 

Alorr quo now soamss au souil d'une bre ~rv~lle , nous voyoas 80 profiler des 

prorusses excq3tionnelles et des dbfis énomss. 

Ba avril dwnier, 10 wmls entier s’est réjoui de la trsnrftion pacifique h 

la rtwibie i l'in+wulance. L’erp/tienca namibiorms a tenouvel les espoirs d’un 

chasgemnt pazifiqw an Afrique du Sud, qui conduirait i un ahntblœunt total du 

rysths d'm unfvsrs~llemeat coadamn4. Cas espoirr ont été renforcé8 p*r 

dos factaurs poeitifr qui ont abouti aux changement8 apparus dans la pay8 au cours 
der dernier8 mois. 
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Le8 plus ividente d’entre eue aont la clairvoyance, la aa9eaae et lea qualités 

d’hoeme d’ltat ssemplairea qui ont caract&ria/ l’aaaemble des 66claratione et de 

1’ectiOe de M. Kelaon Mendela depuis sa libiration de prisaa& Il faut aussi louer 

10 courage politique que aaoifeate le Prdaident De Klerk lorsqu’il préconisa 

l'abandon&el'~ et la recherche d’une treaaition pacifique vers une 

nouvel10 Afrique du Sud d&nocratique et 8011 raciale. Oi&e au pte9metiame et au 

rialiwna dont ils ont fait preuw, 1’African Katioaol Congre88 of Soutb 

Africa (AIE) et 10 Gouvrrneemat sud-africain ont bté an neeure d’adopter une 

déclaration comune visant h accilirer le proceaaua politique pour un règlement 

négocié. Aurai prcmattoua* quo soit la situation, il aat encore trop tôt pour 

affirmer awc certitude que 10 procaaaur do changeamata positifs dans ce paya est 

irrivoraible et que la fin du système d'e @St l B VU@. Les loir et 

structures 8e l'e l %iSteBt toujours. Houe prions inetamant le 

Gouwrnewnt sud-africain de l uppriwr auaai tôt qua poaeiblo coa pilier8 d'un 

ayat&a d)pasri pour ratiafaire L la volonti internationale exprimée dura la 

Ddclaration adepth i la reiaiho uaaion e8traordinaito da l’kaeœbl&8 ginhalo. 

D’ici lb, la e oamunaut/ iatnrnationale na doit pu relCc&r sa pr*aaioa eut 108 

&lémeata iaflexiblea &a la minorité blanche afin & le8 convaincre que l'm 

B*e p88 d’aWDir &MS 1eUr QayS. 

La r/glmnt du coaflit 8u Uicarqua, dans hqwl l’oilu a joui un rble 

important, noua incite a l apér*r que 18 recheraba d’un riglement p8cifiqru au8 

coaflita &a8 d’autre8 ttete d’tirique centr8le, aoua l’&ida du Sect&aire 

génbral, pottera bionth fruit. 

La Myamnar est un paya b'kie du Sud-tat que des liane historiques et due 

affinités culturelles uniaaeat itroitmeeot à d'aut~aa paya de notre sous-région, 

Uoua l omoa donc très heuretu de’conatater les importante progrèS accomplie eu 

coure des darniirea semaines vers le riglemeot du conflit dans 1s Cambodge voisin. 

%OU8 ISOUS féliCitOB8 de la résolution 668 (l%W), l B date du 20 septembre 1990, du 

Conseil de récurité qui entérine le cadre formulé par ses membres permanenta pour 

un rigleetent politique global du conflit dans CO paya. lour BOUS réjouiaaooa 

notesment de I-‘acceptation, par toutes les psrtiee cambodgiennes, Us Ce cadre, dans 

son intégralité, corme base de règlement du Conflit, 8iBSi pue de l'accord conclu 

entre 01181, à la récente réunion db Djakarta, pour former un conseil national 

euprdme. Eu égartl à la complexité du conflit et, en particulier, à se8 dimensions 
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iatoramtioamles, aoum coaveaoam qw le5 Iatioam Uaiam doiveat jouer ua rôle 

impottmat dan5 10 proce55u5 de paix au Cmmbo@e. A CO l ujet, noue conridiro55 

aonnml que 105 Statm M545btem de 1'OHU gui a0 particip5at pam dtroctement h ce 

~roce55u5 moieat pleinement informé5 a l'avmace dem k5oia5 ea remmourcem pour 

l*exicutioa dem opération5 l avimag~em par 1'OlïU au Cmmbodge, murtout de leurr 

incidence5 f  iaaaci/tem. 

Avec la profondeur de vu0 et la lucidit6 gui caractérimeat rraiateamat l oa 

apprici5tioa de l'kat du aoade, le Secrkaire gia6ra1, dnnm moa dernier rapport 

mnauel, a fait allurioa a 

"l'avinmmmat d'uao ire aouvmllm ea Surope, dem lueur5 d'empoir dmam certaiaem 

ripioam, tmmim uae ploaghe dmmm Ier téaèbrem en d'autre8 rigioam en proie i dom 

iairitiim tenace5 ou i de nouvelles vmguem dm hmiae." (A/45/1. D. 2) 

L.5 r&gioa 00 "dem iniritiir tea5cemH et “do nouvelle8 vmguem dm hmiae" 

projettent 40s orbrem ae55ç55tem et risquent 45 l mper le5 permpecttvem d’mn ordre 

iateraatîoaml plu5 jumte, pfw mûr et plu5 pacifiqw l mt 10 Moyea-Or~eot. 

L*iavmrion et la prétendor -ion rmbm+ente du %oueït pms l'lrw eont, par 

ddfinition, dem mctam d*mgremsion. L’interdiction fonmulk tir le principe & la 

Ch8rte meloa legwel toum Ier ttmtm "r'mbmtieaaent, -5 learm re18tioar 

iateraatioa5lor, &e recourir i 18 neamce ou i l'mm~loi de la force . . . contre 

l*in*riti territoriale ou l*in&pmadmca politiqw &a tout ttatn est mh5olue. 

Quels que moiont :e lieu on le5 circoartaacem d8am le-15 ce principe fomhmental 

l mt tranmgr0556, il incoabe & tour le5 Etat5 hprim & pmim et rempectwum do droit 

b défeadre r/rolumnt et aolfectivammnt ce principe vital, coofordment atu 

Aimpomitionr de la Ch&ute. -5 bécirionm mur 15 mituatioa prirer jumgu'ici par le 

Conmeil de 86curit6, dont l'objectif emt 10 r/tmblimremeat du v au 

Xoweït, conmtituent UIu mctiorr r&molue de mootiea i l'iaviol5bilit& de ce 

Qrioci~. C'emt pourquoi l'Union du wanmar appuie *ma5 rémmrve ce5 8éci5ion5 et 5 

im&iate~at prim dem Misures pour m'a84urer Que toute5 105 inmtmacer 

gouv5rnemeataler, lor orgaaimrws privé5 et les citoyens du Mymamar me confomnt 

rtricteneat mus dimpositioar de 15 rimolution 66; (1990) du Ca-r!l 5% o&uritC. A 

notre avim, l'objectif principml de cem 4icimioam emt de #ttre un terme i cet acte 

d'mgrwmioa et A sas conséque-acem par des moyens politiqumr et diplomatiquss. 

Etant donné que la région du Golfe ert maintenant l'mndroit au mon45 oh se 
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trouve la plua forte concentration ds forcaa militaire8 adverrea multinationales an 

farmatioa de combat, et vu l'iortabilit6 latent* daaa l'en8aable du Moyen-Orient, 

tourte autre action ea vue d'attaiadrs les objectif8 tifhi dan8 108 réeolutiona du 

Conaoil de adcuritd eerait lourds de risques imprévirible8 et C'uaa portée 

coa8iâérablo. 

La eriee dana 10 Golfe a As on évidence l'urgence qu'il y a ip redoubler 

d'effort8 afin & trouver uao l olutiorr juste l t durable i l'en8aable &a problèmor 

au Moyen-Orient. Au coeur de tee problème8 80 trouva la question de la Paloatioe. 

lï.wr em8 farmmsnt convaincu8 qu'usa solution globale, jurte et donc dutabla à 

cette quantion doit reposer sur le principe du respect de la aouveraiaeté, de 

l'intdgritd territoriale l t de l*indipandsace politique de tou8 la8 6tats de la 

rigioa, y corpria Iara81, et l ur 10 rit8blie8mnt do8 droits inaliiosblar du 

paupI pala8tiBi*a, y coa~tta son droit à l'iad6poadanca nationale et i la 

86lPetaiMd. ka risolotiona ?42 (1967) et 338 (1973) âemmurent le aoul fondement 

Ipaaiblo i 1*&8bliauwat d’une paix juan. et dutabla au Moyen-Orient en acr.ord 

wm 108 priwipo8 maataoaa4a pr(c/bauot. A cetta fia, ma délégation -50 

chaleurauaamaat le propoaitioa dm aowocatioa d’uns conférence iotarnatfoa8le aou8 

l'dgida 4ar Uatioaa Waioa, mc la participation, sur tld pied d'dgalitd, de toute8 

108 partiea cono*ruéer. 
Waa aolotion globale et bbfinitive aux problirs gdndtaua du Moyan-Orimat 

esiga &a efforta tmouvalis afin b trouver uaa solution au probliru libaaair 

gr&c* à Uqwlla aa l ouverainetér aon ind&pandaaco et aon intdgriti territorial0 

l raient plriruunt ritnbliea. 

L'aaada 1990 aa diatinqur par les l ffortr interartionaux dhployh âanr le 

combat contre 10 fl&au deo drogue8 illiaitea. La dix-reptièm ra8aion 

l rtraordinaire & l*Assrablie gindrrla consacrée aux otupdfiant8, tenue b lhw York 

en fivrhr dernier, et la sotmat niniatiriel mondial ea vue de réduira la do8w.de 

do droguas l t do lutter contra la msaaca ds la cocsïns, tenu & Londres oB avril 

dernier, représentent doua importants jalons deas l'hirtoito du coarbat de 

Awim.;uriti COntfO ies âroques iiiiCit*S. l -  A - - - - - - -  X=&i=1 AI r r ,<r r r  drrnt& i ,a 
m  r*wyL- ”  --w-w.. -w-r-”  -  - -  

4-r-raptik session exttaordinaire et la Déclaration publiia lot8 du Sonnet 

minirtériel de Londres ont doBa/ ua aouvel élan ut un 8ens pratique a la csmpaqoe 

interuational8 contra les rtupifiants. 
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Notu. au Mfawmr, continuonm a inteaaifier aotro guerre hlQlacable ccatte 100 

droguer illicites l t A stimuler l'ihm cd6 par nom ca~mgnmm et programmes 

nmtionmux matidrmqmmm mm vigueur aepis l*imd&+mmAmncm. Lmm #mur08 mntidrogumm 

multilat&mlmm l t multimectoriollmm primo8 pmr lom aotoritim du Myamnar b l'ichell0 

matiommle rMlont dem progris conmtmntm mur tous 108 fronts. In f&vrimr et, de 

nouveau, on avril dmrmimrm, des l mimiem d’hiroïw l t autrom l tup&fîmntm d'una 

vmlour marchande l stia& i 921 rilliomm dm dollars - pris &e bitail - aux 

Itmtm-Unis oat itd Q(truito8 h Ymqoa en pr4mmnce &a Illlltbrem du corps diploaratique, 
de ropr~mont8ntm d'immtitutionm de 1'01Iu l t de journmlimtom /trmagmrm. 

Eotro l trmt4gie ~ultiimdtale et multimectorielle contre 108 drogues illicites 

coqrend un prmgrm de dhloppesneot dem 80~8 frontali/r*m et &*dlioration dmm 
comditioom l ocio-&co~iquem dem groupes l thnique8 nationaux. Ce proqrmmmr qui 
met surtout l'accent mur l'idific8tion d'inframtructurem, la l ubmtitutîon 60 
culturom, l'/lwmqm & dtaîl et l'mdlior8tioa global0 dem conditions 

momio-dcomdqmam da8m 108 mowm front8liirmm , a km l ffotm perceptiblom mur 10 
&el~t+84t81 &m mol»* rwmlom dmnm 44 anamicipalitim 68 r/9iow 

fromtmlt&r*m. A 18 l uite 8e 18 miro en oeuvre, on aoopdratiom mwc 10 ton& dom 

Nations Unlos pur la lutk contra l'mbam dom droqwm, dm troim projotm 

qaiaqwMM8 l uccemmlfm, lS3 000 act*m & plmltatiapr 4% pavot soat mmîatenMt 

conmmet&8 & em8 ccaltormS IUt-a. Dam mmmutem mont dqmlmnt grimom pour 
aommoli&mr dmv&ntagm 1.m progris aija mccorplim l t Qout dtedr* ma typa em ptojrt8 

6edtnl oppwaat i d'mntrmm rrtoicipmlitim danm 188 mommm frontali&r*m. 
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Perallblemnt A aaa efforts nationmu, le Myemat a ai)& aonclu des 

atrangemaate d'bttoito coopkation 8vac deus de eoa voisiner le Chine l t la 

Thaïlande. Ces arrangemante cvmptaman* l*hhaege d’informationa eut 10 trafic de 

drogue et les acti*it(a ~0naewa 10 loq de 8oa frostiit*a c- a, la formetion 

de paraoeeel antidtogue l t le tramfort de tocbaologia. Ile vioaeent corgl/tat et 

renforcer las activitia et grogramaa nationaux de lutta 8atidrogua menée par l'un 
et l'autre paya. Des plaea aont an coura qui virent A comcluro ba urangemanta de 

coopération ahilaitea avec ue autre paya voisin, la Ripublique bboctatiqua 

populaire 180. Ces efforts aoet actualloaaqt entrepris eut une baao bilat&ala, 

meia devraient d6bouchet eut ue artaegaaent da coop(r8tioo plua Urge au niveau 

eoua-tigioeal. 
Cos+8 tenu daa progris rielia/a juaqe'i pt/aont et &a plana l t programma 

ap&cifiquaa auequela noua evoea l'intantioa da soua l tkler hu&uaaant h 

l’aumnit, nou,a avons de boamoa t8iaoar d*eaphrar pouvoir 4li8iawt caglhaaaet la 

coltru. du pwot et la - &a dro9aea illicitaa 8u mw le plua rapidœient 

poaaib1e.e 
La 27 mai 1990, peut le premîàre foia, on pràa de 30 au, dea dleutioea 

g6dtaler multipertika ont 4th otg8aia&a d88a 1oa p8ya avec arcci peut dpondte 

aux upitatioar et ew 4ebaitr ardente de 18 gopplation de *amer. cet 6lhameat 

hiatotigua est le th,iantion & la grmaaa aoleeeallo ieita pu 10 @tate Lev end 

Ordar Reatomtion Couecil le jour m&me 03 il 8 eaaem& a8 raaponaabilit4 aatioeele, 

et qui 8 iti t&affirn& pu le suite & plaaieura r~riaea. Lea &lectiona aa sont 

dkouliee en atricta conformiti amc les lois et r/gleaanta ilectoraex, aoua la 

l upuviafon d'uee Caœiaeion &leetotale iedbpeedeeta corpoe& de cinq mat&tea, we 

fer dlectiona es soient d&roulka do feçon juste et hoamka uat un fait 

incontestable, qui a it6 ueive*aolleew& recoeeu pet toua les partie politiques 
participant aux ilectiona et par bon eo&re de joorneliatea itraqara, *apr/aantaet 

32 ageacee de ptee88, qui ont obaerd les hectiona eut place. 
tijOUSSt tOU8 188 SO-S, 72,59 % des heckora aa sont rond& aux urnes le 

jour &a électioa8, axetçaut ainai l'un de leurs droits les plua fondementsru, à 

ravoir la droit d'ilire librement dos tepréaentaeta de leur choix i 1’Aaaemblie 

nationale. 

l M. Sardenberg (Bréril), aeeume la présidence. 
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Ayant tenu aa promerro de tenir de8 /lection8 multipertiter libre8 et 

bonnêtob, le Statu Law and Oder Rortoration Council prend actuellement de8 me8ure8 

fermeo, ry8timatiquer et graduelle8 en vue de la création d'un Etat démocratique, 

rteble et durable. 

Dea questions ont iti moulovées ici et la concernant le trennsfert du pouvoir à 

un gouvernemat dhccratiquemnt ilu dan8 mn p8ys. A cet égard, je tien8 a 

rouliqaer que tma dirigomta ont donni i meintes repti808 l'a88utenCe que le State 

Law and Oder Rertoratioa Council tran8mettrait le pouvoir le mo8ient venu h un 

&ernemnt fort et rteble, COn8titUi conforaRhent a la nouvelle COn8titUtiOn qui 

doit kro rddiqh. 

Ceux qui ont roulev4 ce8 quertionr 8e&lent ne par être eu coursnt du 

procerru8 juridique qui se dkoule actuellmnt au Myanmar conformhent a la loi 

/lector8le. Rn vertu de8 dirpo8ition8 pertiwnter de cette loi, un certain nombre 

& c8ndîbrt8 ont 80~1~4 de8 objection8 devant la Cmi88ion ilectorah contre 

1outr 8dvW8drW. Tant 1*8 p/tioB88ir88 qlB8 1.8 détOdOW8 t~d88ntMt W VUtr 

6ChMtilfCB dC8 prti8 @itiqUC8, fl C4M9Si8 h w8tiOM1 km fOt krroCtqr 10 
ROtiMd onity ?Uty l t qW1qW8 ~~t8. Juoqu'b pdunt, 10 gouvern8menta 

in8titd cinq tr -, CorgO mtrrnt d'officiW8 d8 w1iC8 b la t@trrit8 l t 
& per8oun81 da 10 fomtioa pubfiqw extrhement re8potablo8, pour l aquhar 8ur 

-8 objoctioau. Lt.8 ttîbUMlf8 8OSt MtUOllO-St hlIî8 l D e&hSce. Il faut 

lai8ur la jwtico 8uivro aon cour81 108 p4tionaeire8 doivent powoir exercer 108 

droit8 qui 8ont ligithement 108 leur8 81~ vartu d8 18 loi ilector8le. 

Un gOUVOrWm#nt fort Ot 8t8ble 8uppore un8 COu8tituLiOn fort0 Ot durable. 

L'itape 8uivanto 88t donc dco88airosœnt l*&laboration d'uae toile coprtikution 

8fin de pouvoir jeter le8 b8808 rolider de l'Rt8t Qhocr8tique auquel 88pire le 

paupl8 du Myullrar. 

L8 nouv8lle conrtitotion doit être ridiqie av8c 10 plu8 qrW3d rein da façon 

que le8 d/f8utr et le8 lacune8 de l'ancienne constitution de 1947, rhdiqh eV&nt 

l'acce88ion du Uyawu i l'iad&~mlance, ne r'introduirent dan8 10 uouvel 

in8trulMnt. 

Il v8 8an8 dire que la nouvelle con8titution doit être rédigée tri8 

8OigSeUfl8Wnt et de façon complète et 8y8télWStiqUe. Llle doit reporer 8ur Un 

Con8enIus national et doit être acceptable pour 18 majorité de la population du 

b%yanmar ainsi que pour la majorité dea race8 nationale8 vivant dan8 l'Union. Le8 

autorités du ?lyanmar prennent, par à pa8, toute8 le8 mesure8 nécer8ajrer à cette 
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fie et ont l*irPtootîon d.8 roncoatror lor repr/eeotaete ilw d8 f'Aee8nblie 

nation810 (Pyithu Rluttau). IJee convention national0 lafq8ment ropt/eontative eera 

coevoqu~a pour diecutw de toue loe fecteure a prondro on coaeidbration lors de 

l’ilaberatioo de la nouvel10 coeetitutioo, travail qui l era confi & la 

rmepeneabiliti de8 ropr/eonteate bue. Le Statu La+ aed Ordor Reetoration Couacil 

et Ire l ervicoe de d/fenee foront tout loor poeeiblo pour le8 aider dme leur tAcho, 

Xe l ttoe$ent qu’un gouvaraeaeat eolide l t conetitutioenollement itabli eoit 

ri8 8e place, 10 State Law and Oder Roetoration Council continuera de e'acquitter 

d8 eee reepoeeebilitie aatioaaloer dont; la plue importent0 oet de l auvagardor Ier 

trois cauaee eatioealee principalee, h l aveir : emp&cher le dieiat&gration $0 

l’union, aeeurer la aobieioo de 18 l olidariti nationale l t garantir la perpdtuiti 

d8 la 8ouvereineti de eotre peye. 

Le Myamaar oet coaau pour se culture unique au me&, dont 188 trait8 

bonîeaate eon$ le tol~rasma l t 18 aompae*ton. Cet l nvir- nt oo1tur.1 art i la 

baeodn toepeatdeebroite del*horwqtd, eone0Uemeet eestpfotigi8p8r1nloi, 

rie e8nthonor48 de8e leptetiqwioLI1H.qwtredAttem. La4îeatimieetien, 
qe*olle eolt fade l er la reae* la religion 00 10 ea8eI e'esiek pee den8 8bon paye. 

loue evoae coopéré /troit.maat mma 18 Cemieeian 6ee droite de l%omm, l oe 

org8a88 8eb8idhire8 l t 10 Centre de8 droite de l'beme de 9edve et 108 avon8 
rmeoigP(e l tu la situation deo droita W l'home dan8 aotro -8. lotte 

aonthaorone k 10 fmirm. Qe'Al m 8eit'mrmi8 de l ahir cette oacuios pour 

inforur l*Aeeeablde qua 10 Oouvetnement du Uyamar 8 doen4 800 accord & la vieita 

Uane mon pay8 80 Pr Sabko Opta, expert in4épenAant mamé par la Caemieeion br 

droite & l*W, *imita dont il 80 filicite. If10 errîveta bi8nt6t au xy8mat 

pour s'acquitter d8 em mehat, 

Do8 queetione ont 6th eoul8vbe ici et li i coscern8nt le8 restriction, 

impo86ae b cartaiwa pereoneee dan8 100 paye. Came uoue l*avone axpliqd i 

plueieure r8pri8eer de8 emeuree juridiquea ont 6ti prisme contre ce8 personna8 non 

point 011 r&irOn d8 leurs activité8 politique8 mi8 parce qu'elloe avaient violé les 

loir en vigwur dnee mm p*ye. Je tien8 i 80ulfqIlW qu'il conviendrait d'dtablir 

tac di8tinction entr8 14 reepect de8 droit8 de l’hcmm, alun@ part, et le m8intien 

de l’ordre conformément 8ux loir en vigwuti, de l’autre. Cheqw gouvernement a la 

responsabiiité primordial8 d* maintenir l'ordre dan8 SO1 pays 8t d'smpêch8r 

l'anarchie st le dérordre. Je doir ajouter que Ier nmuree qui ont été prirres 

contre les perronnm en question sont les plus clémente8 prercritem par nos lois, 



141118 AMWW.26 
- lUl0 - 

alorr que ler actes perpitdr par aom petmOnaeor y aongrie l'iartigatioa bu public 
i ditier l'autorit l+le et i aoamtituor un gouverrPireat parallU0 lea rendaient 
pamrib1.r &a @minom bma000tlp plum l 4vb.e en droit pinal. 

Jo n'8i guke bewin & 8ouligAr iai quo notre l atroprhe nationale de 
orhtioa b*ua Yket dirwtatiqua mnltipartite paaifiqw l t proaphro doit Ctro 

8aaœplie par 10 peuple &u w lu.i-rQw wnfornbnt i la ohion do Xayanmar et 
par dom moyoaa de ma abois, qui rdpadoatm8 ao8Uitioau l tmtu airconataace8 

q4cifiqu.r bu paym* La will.or. fqoa pur la wutô internationale de 
aootribumr A BO prowroum l at do l *abntonir do r'iogiror 00 Q faim prowion, mou8 

qmelqw forw quo uo wit, l t do 18i8ur 10 pop10 bo w l aîvro 8a route 

jtuqu’i ce qo*il rh2iw a8 propro dmmtide b’ttat libre et dhocratique. 
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. M. (Ré~ubljque dominicaine) (ioterptitstiox de 

l'erpagaol) : Je 8oUbaite qua 108 parole8 quo jo vais prononcer devant cett8 

ascremblée, qui art chatgio tI'emumiaar do8 problbareo grave8 et des situations 

d6licate8, coB8tituent UB fervent 1n88aqe de foi et d’arpiraaca du Gouvernement 

dominicain, un a888a9m 18.~~4 dapuir 10 coeur d8 la terre 8ur laquelle 88 sont 

inrtallks 188 prriàror inrtitutiom8 apdr la dhouvarte de l'tirique et la 

rencoatre de8 race8 l t d88 culturor. 

?ermette8-moi maintenant, au nom dm la R6publique dominicaine, de f6liciter 

8incireurmnt #. &aibo & Mnrco de 8on ilsction h la Préridenco 64 la 

quarante-cinquib8 8088iOP d8 1’-8&1h +&810. L'OrgalSi88tiOB, 00 lui 

confirant un tel hoxwur, reconnaît 8a brillanta carriiro diplomatique et aon 

dévouement à la cau8o de la paix. 

Row aimaion (galant faire part d@ xo8 f6licitatioBs au Pr68ident de la 

quarante-qwtribu re88ioB, l'Aabes88deor du lUi+ia, le aajor +n&ral Joseph 

Oarba, pour l'excellent travail qu'il a r68li8i et pour la 88ge880 8t la dircrétion 

dont il a fait prouva et qui lui ont perœiu d8 rumonter de tirenu obrtacles. 

De la h man'ire, pou8 voudrion8 riitirmr notre recoMais8am!~ au Secrétaire 

général, M. P/reS de CUillar, qui B'a jamair épargné 808 effort8 en faveur de la 

paix mondiale. Il a l ffectui pluriearr voyages dw la loua tendue du 

)&Yen-OtiOBt, et il a it8b1i 648 COBtaCt8 por8onnei8 prbcie*Ux ViIaBt à trouver une 

8olution négociée b la cri88 qui touche li r6gion et en particulier celle du golfe 

Persique. 

Permettea-nou8 /galamment d'exptiater la profonde sathfaction que ressent la 

République dominicaine a la 8uita de l'admi88ion de la Iamibie, Il y a longtemps 

que ce pays aurait dû occuper 8on 8iè9e au 8ein de cette organisation, et ce voeu 

ert enfin devenu une réalit&. 

Uooue voulons faire p8rt de la profonde 8ati8factioo quo nous éprouvons en noua 

associant au 8eatitmnt & solidarité suscité au sein de cette assemblée par 

l'adn~ission de la Principaut/ de Liechtenstein, qui a été accueillie avec tant 

d'enthousiasme COUBR@ Membre de cette famille des nationn qui a ainsi atteint une 

plus grande dimension at une plus grande universalité. 

A cette heure cruciale de l'histoire contemporaine nstre organisation a un 

impératif catégorique : la missfon sacrée de sauvegarder la paix à tout prix. 
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Il ont opportun de signaler qu'il y a à peine cinq ana8 les tensions entre les 

puiseAme nucléaire8 s'aggravaient, la course aux armements augmentait fortenwnt, 

repréreatant un grand danger pour le genre humain. Les conversations et les 

accorde pour 1'6limination des miasiles à portée interkdiaire et à plus courte 

portée montrent qu’avec 1s volonté politique il est possible de maintenir la paix. 

L'invasion inAttendus et brutale du Koweït par l'Iraq, qui A renversé 8OA 

gouvernement légitime et violé la souveraineté d'une nation pratiquement Bons 

déf enta , a été condamnée par toute la connnunauté internationale. L'mpleur de 

1;Acte perpétré à tous les niveaux par l'impétueux dirigeant iraquien, 8ur lequel 

le8 yeux de l'humanité tout entière sont fixés avec épouvante, est telle que 

l'évolution de cea événennntm est imprévisible. 

ti Sect&aire g/n6rAl de 1'0rganiration des Nations Unie8 lui-mÔme, M. Javier 

Pétez de CuéllAr, a fait part dans son discours inaugural de cette 

quArMte-ciapuièw 6eabion, de oa préoccupation face i la cria0 du golfe Peraique 

et Au risque de 1s terrible conflagration qui pourrsit a'enauivre. 

Pace à cette situation, la République doainicainr, en tant que amibre actif de 

1~ comunauté dea nAtiona, appuie pleinement les termes l t la portée den 

ré8OlutioAa adoptéea par le Conseil de sécurité face A la grave violation que 

conrtitw 1'attAque année par laquelle lA souveraineté d'un EtAt A été uaurpie et 

invoqua le droit irrrnanent de légitime défense, en tAnt que réponse ObligAtoire de 

la commuaut& iateraetionale devant cotte Annexion groaai8re aans pr&ébent. 

En ce qui concerne notre pays, le Président de la Républigue, M. Jooquin 

Balsguer, aprba SA réélection AU mois de mai et sa prise de pouvoir à la mi-août de 

cette année, n’est Attelé à une tâche ardue de modernisation de 1'EtAt dan8 toua 

1498 dOlSAiW8, exécutant un plan d'ajustement économique et de concertation 

nationale antre lea secteurs du travail, du patronat et le secteur public, qui 

devrait permettre de faire reposer notre économie sur des bases saines. 

Néanmoins, notre pays ao heurte, comme d'autres paya en développement, au 

problème sérieux de l'endettement extérieur qu'aggrave encore la persistance des 

prix faibles de nos exportations de produits de basa. La dette est un lourd 

fardeau qui entrave notre croissance et aotre développement. Les réformes 

économiques et d'ajustement structure1 auxquelles il a été procédé ne peuvent Gtre 

complètement efficaces que si les pays développés adoptent des mesures permettant 

d'alléger le poids insupportable de la dette. A cet égard, nous nous félicitons 
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beaucoup do l'initiative prie. par le Prbidrnt Beeh d'annuler partielleeœnt la 

dotte conaentîe à de8 coabitione de faveur. et noue &mandoae aux paye criaaciers 

de mettre en oeuvre dea programme eemblebloe virant A rh~ire ou b aneulrr la 

dette grace à l'aide publique. la offet cotte dette ne put &re reeWure6e et le 

probl&e l et dovonu tel qu’il ne peut 8tre rheolu que pu la coopération 

internationale. 

Il faut l ignaler qw le Chef & l*ttat dodnicain a obtenu de8 deultate 

l ~trbement poeitife dane l'application de ea politiguo vieent & doter 10 paye de 

l'infraetructure dcereaire i ea croieeaeco et A l oa dheloppeaent ulthieur. A co 

l ujot, noue aentionwron8 18 conrtruction de logomeate, d’hopitaux, 6’im.etallatioae 

eportivee, d’&olee, de ehamine vicinaux, d’agtmduce et de buragee. De mhe, con 

gouvernement jouit de la reconeaieeanco gh4rale en raieon de8 r&eultate notable8 

qu’il a roaport&e daae la cr6ation de nouo*llee son08 franche8 ou de libre iclmnge 

dam diffiron&oe rigioee 8a notre paye. Il ret igahaent coneibiri cm la 

viritable artiean et 10 principal promoteur du tourim et du développement 

croiemnt de con infraetructure dan8 notro paye. 

Cette gigenteeque oouvro do rhovatioq nationale a 6th poeeiblo gracn au 

c:imet Geocratique, 8u climat da confiance et de l &curit/ qui oat privah bans 

notre peye et grlce au fait que 10 gouvernement reepecte l aae rieerve 10 libre 

erarcice des droite de l’bame, depuie 10 droit fondrwntal, le droit h la vie, 

jusqu’à la liberti d’exproeeion et &e pa46e cane auci 3e reetriction. 

Ainei, em traduieent dan8 la rielité loe noblse principe inecrite dan8 la 

Chute et dene la D&clamtion univoreelle de8 droite de l’home, aiaei gue bene le8 

pactes internationaux qui traitent de le queetion. 

Tout étranger qui poeo 10 pied l ur 10 territoire & la Elipublique dominicaine 

peut conetater que ea réputation de nation howgitalière eet juatifiae, et qu’elle 

jouit db la traaquillit6 l t de l’or4re noue la protection la plue aboolur des 

autorité8 compéteatee. 

Roua avons toujours été opwrés à toute formn da cliscriminaticm raciale, parce 

que celle-ci constitue v-0 violation flaqrante de8 droits d6 l’homne, A cat éqard, 

il y  lieu d’être satisfait du profond changersent intervenu dans lea polftiques du 

Président d’Afrique du Sud Prederit de Klark, et du fait qu’il a admis devan’t la 

presse la possibilité d’accorder le droit de vcte à t.ous ler candidats de toutes 

races, ce qui semble amorcer le processus qui finira par éliminer le ryetème honni 

de l’amrtheig. 
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Tout acte de discrimination, quelle que aoit sa forma ou aa nature, et 

irrdbpandament de la paraon~e ou de l’entité h l’encontre de l~uelle il est 

perpétré, est conda~able et contraire à la morale et au droit. -A la lumière de 

cette dflezioo, la d&l&qation de la Ripublique domiBicaiBe considère que la 

risolution qui conaibire que le aioniame est une forw de raciama constitua en soi 

ua acte de caractère discriminatoire at noua 55thOB5 par cona&quent qu’elle doit 

être annulée. 

L’unification de la péninsule Coréenne est une question qui suscite un très 

vi’f intirêt de la part de la coarrrunauté internationale. La République dominicaine 

55 f/licite des proqria r651i565 par 105 commun autéa de la Cor6e du 8ud et de la 

Cork du nord dans les doaainea de coopération &onomique l t d’échanger culturels, 

dans le cadre du processus de rapprochiment, fond& sur le dialogue at la 

n/gociation antre lea deux parties, qui pourrait aboutir a la réunification de la 

Corée. Par conaiquent, en attendant que cette unité soit r~aliaie Bous aonmea pour 

l*a&niaaion de la Corée du Sud aux Mations Unies. 

L’unification de 1°Allemagne, dont il n’est pas be8oin de aouligxhar ici 

l’importance extraordinaire, constitue un véritable jalon dans l’hirtoire des 

listions Unies, car elle représente le cas le plus remarquable d’iotigration et de 

riconciliation nationale da la pkioda d’après-guerre. Elle ahontre tout ce qui 

peut être accompli qrêce à la fraternité et la aolidariti, 0110 constitue l’exemple 

le plus frappant d’intégration dans cette nouvelle ère de chanqementa et 

d’ouvertures vers un avenir meilleur pour l'huasniti.* 

Conrcient du très grave problème que repr6sentent l'abus ot le trafic illicite 

de atupdfianta, 1s Gouvernement de la République dominicaine appiiqus dem meoures 

rigoureuses pour lutter contre ce fléau qui afflige si cruellement l’humanité. Les 

autorités de mon paya mènent des campagne8 active8 de prévention contre l'abu de8 

8tUpéf iaUt8, tout en appliquant de8 Uie8ure8 adminirtrative8, judiciaire8 et 

iégislatiVO8 6nOrgiqUes Contre la PrOdUCtiOn, 1’8bU8r la COMWrCiali8atiOn et le 

trafic illicite de drogues. 

11 me semble pertini3.A d’aborder maintenant une question d’actualité, à savoir 

le processus de traneition ver8 un système démocratique qui est en COU8 depuis 

quefque temps en Républ.!.qus haïtienne. A cat égard, ma d&légatio;z se félicite des 

-- --.---- 

l Le Président assume la présidence. 



NOP/TL A/45/w.20 
- a2 - 

ptogria encoutagoaatr réeliria d8.m la préparation de8 &xztioas pt68identielles 

qui se dbtouletont prochainement dan8 ce paye. C'est pourquoi la RipubligUO 

dominicaine appuie l’ai& que foutniraent le8 Nations Unies 80~8 la forme 

d'observateur8 d68iga68 Qat lg0tgani8ation pour aider la aatioa haïtienne au COUr8 

des éleCtiOn8. 

Il 80 trouve que la PéQUb'iqUO haïtienne et la RipubliqUe dominicaine 

patttlgent la 18&0 îla, et gu’elle8 ont ttWOt8& 108 llbh88 ViCî88itUdO8 8U COUt8 de 

1OUt8 itaQ?r te8Qmctive8 qui 188 ont medor ver8 10 statut d'Etat8 idgendMt8 Ot 

8OUVetain8. C'est pourquoi BOUI 801tme8 patticuliitement 8oucieux de voit ce paya 

frère accéder i une rtabilitb in8titutioBnelle. X8i8 l'intir& primordial de notre 

Qay8 ne 80 limite par reulenmnt ? l*arpect que je VhB8 d’6voquer. il concerne 

&galement le d&eloQQement politique et économique de ce pay8. 

Haïti a beroio du 8outien de toute 18 communauté internationale étant donné 

qU0 jU8qU’b Qti8eDt c POll8, le8 payr du COntfWnt , DOU8 8cmne8 limité8 à 8oulevet 

le8 QtOblè#8 8~8 ChOtChOt a 1OUt ttOUVOt de8 8OhItiOn8 8QQtOQtféO8. C’O8t 

QOUrqUOi BOU8 08tiraon8 qu’il ert te8Q8 ?e di8CUtOt de Cette 8itU8tiOn 8i délicate 

devant l'hnmablk. Elle rott du cadtr mtional, voire mâme tigioaal, pour 8e 

ttM8fottnet eB une qrurtion digae de recevoir l'attention de la coURIUUaut~ 

iateraatiooale. 

La Ripublique dominicaine connaît le problème de ce Tay voi8in et, con8ciente 

de sa terponrabilid hi8totiqiie, elle a dQ recevoir Une vague constant8 de citoyen8 

haïtien8 migrants dont le nombre m'élève à plu8 d'un million et qui sont en 

concurrence libre avec la main-d'oeuvre dominicaine, Le payr accepte cette 

migration en vertu de l'un de8 principe8 fondamentaux de ra politique extérieure 

relon lequel la solidarité e8t l’expression la plus noble de la convivialité. 

Ainai les ressortis8ants haïtiens jouirsent des mêmes avantages et prérogatives que 

les Dominicains dans w climat de sécurité et de respect, sian8 aucune 

dfrcrinination. 

NOUA tenonr à dire enfin qu’au fur et à mesure oh seront surmontés les 

rkr+-*J-- y~i entrw+t la plaine réhabilitation de Haïti, len perspectives d’une --“v---1- 

coopération accrue a’élargfront progressivement pour cea deux peuples qui pourront 

alors de concert réaliser leurs idéaux les plus chers et leurs aspirations 

nationales les plus élevées. 
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Pour t*rdwr, j'ajouterai qua aou 8omao8 aonvainaur qua 1'OUtJ ert le 

Véritable gatMt & l’iMltîMbl8 td8Ot qW aOn8titU8nt 108 Val8Ur8 /1OVh88 Ot 

OX8ltd88 a l'a& d'W WUV8118 bra d’ha~ni. 8t m P&i%. COt 6VOil lUSih8UX d8 

18 aonraience urrivot8ollo reflita l'apparition d'uao àta fond&@ 8ur 108 grand8 

priWiw8 CoruaCt68 dan8 la Cha;t@ de aOtt8 noble ialtitution, berceau de tOU8 188 

l rpoirr l t upiratiow da l*hwmait/. 

& br L'm (-UriGO) (iatOrpr&8tiOa ti 1’aSl918i8) : 1oOU8 llOU8 

ti)oui88OII8 6m voit 18 qtI8rMtMiUqUiàlW 8088iOa d8 1’h88l&1/. qhét810 pr68id68 

p8r UIU &iWllt@ pr8OWliti d8 bb1t.r W îlO dont 18 p8rtiCip8tiOa 8CtiV8 aUX 

affairb8 intornatioMle8 l 8t bioo connue et qui. tout coma8 MWriCer 88 trOuv8 au 

crrrafour do mombroU808 aivilirstioar. Je 8Ui8 CODVaiDCU, MOMiOUr le P&i&ntr 

qw 1'08p4rioaao l t la 88qorro qw vow mttor au rorvico b cotte haut0 foactioa 

enrichiront a08 d&b8t8 et nou8 0ideroat i f8iro rerpecter 108 principe8 de aotre 

organi88tioa peadult wtt. p(riod8 /prouv8nte où la 8icuriti d.8 ptit8 payr 88t 

mMck. 

PUi8qU8 C'O8t 18 prwiàre fOi8 qua jo proadr la parole i cette a888llbbli8, je 

8th pemonrullrwat houroux b dira combien noua 8-8 fiorr d'app8rtenir à ~114 

org8niratioa qui in8pire aujourd'hui rorpect l t crddibiliti. 

ta tant q~8 ropr/roatant d'un petit ttat owert, démcratiqw l t multiracial, 

dhpour~u d8 tout8 capaciti d8 d&fmue, j8 8ui8 h8urour & coartater qw 

l'app8rkll8SC0 i l'ont Offr8 d8S l 8pOir8 8t qW 188 BatiO- Uni.8 di8pO88at d88 

moyens aicerrairo8 pour protiger 10 droit iat*raatlooal. 11 @8t riCOnfOrtant db 

conrtat8r qu8 aotre orqaairatioo, qui a 18 &Voir d8 faire r88p@Ct8r 10 droit, a 

égaleubnnt la capacith do 10 faire 8ppliqu8r at 48 garantir 10 rarpoct du droit d8s 

tt8t8, potitr et grands, du nord au sud, d'exf8t8r dsnr la paii 8t l'harmonie. 

On ne roulignera jwair aas pu8 c8tt8 nouv8118 capaciti apportera au1 petits 

Etat8 Uembrsr - qui aprir tout constitu8nt la majoriti de 1'0rganiration des 

Natfona Uni~ - un SentiSmIt d8 8éCurité fond6 8ur 18 droit de vivre en paix, comne 

l le rtlpula nOtr8 Chart8. 
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Je ne crois pas qu'il soit injuste de rappeler qu'une telle situation est 

relativemat nouvelle. t'hietoire récente abonde d'exemple5 où la communauté 

internationale était malheureusement incapable BOB seulement d'énoncer clairement 

le droit, maie d'a88umer également ses obligation8 et de faire respecter se8 

règler, pourtant acceptée5 par tous. 

Plu8 libkée maintenant de ces contrai* *.s passées, dont le8 petit8 Btats 

(talent 5ouvent le5 iartrwnta involontaire. ..otrc organieation, avec 5a nouvelle 

unit&, sa nouvelle cohdrion, a aujourd'hui le8 moyens d'atteindre son objectif 

premier. 

D'autre part, ~~oublioo8 pas que la cohésion apparente de la communauté 

internationale et la volonté manifertée par le5 Rationa Unies 5ont encore 

pr&aires. On pourrait ne demander si la dé8mastration aan8 précident de 

l olidarith internationale dan8 la crire actuelle du Golfe n'est pa5 5SotiVée au881 

bien par dem int&r&s cupide5 que par un reopect CU droit international. 

Il l 5t donc inpbrieux que oou5 fa5sion5 preuve d'un sen5 renouvelé de notre 

attacdmsnt hux principes foadamentaus chaque foi8 que le droit est violi. 

Rappelonr-nour que le8 Nation5 Unies ont déjà à leur crédit le ràglemeat efficace 

ds conflits rérieux, et nous tenons ici à rendre homnage au Secrétaire général pour 

le aile, le dévouewnt et la clairvoyance dont il a fait preuve en sa qualité de 

chef de notre organisation. 

Malheureurement, des crise8 non rég16es jettent une ombre sur la bonne foi de 

notre organisation. L'inégalité entre les peuples abonde encore dan8 le monde 

entier. Les Palestinien8, les Libanais, les Fidjienr, opprimé8 par de8 forces 

brutale8 et inhumaiaer, méritent très certainement notre solidarité au tnêms titre 

que 1e peuple koweïtîsn. 

Imbu de cet idéal, Maurice a fermement condamné l'invrrsion du Koweït par 

l’Iraq et se joint aux appels lancés en faveur du rétablissement de l’intégrité 

territoriale et de la souveraineté du Koweït. Noua avons entretenu de bonne8 

relations avec les deux paya. Le Koweït nous livrait la moitié de nos besoins en 

APb,,l, &--"w'-- ??cS ro!ak!onr palitiaues et diplomatiques avec l'Iraq ont été amicales. 

Bien que la paix semble encore illusoire, nous nourrissons l'espoir que la 

réconciliation permettra d'éviter le déclenchement d'hostilités. Donnons à 12 

diplomatie une chance et évitons ainsi 13s conséquences sévères que cela aurait 

pour le Proche-Orient et le reste du monde. 
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k conflit dace la t(gioe de @elfo etile d'autant plee aberrant i ue moment 

où des Weemente d'uee port&8 historique ont lieu on 8orope et ailleurs deee le 

mon&e en faveur &e la paie l t de la t~coeeiliatioe. ke eouveaue lieee b'amitid 

qui oet été tieeh entre l'Union rovidtique et 188 Btate-Unir, aoum l'inspiration 

de8 Pr6eidante Gorbatchev et Bush, la fin de l'/te de la guerre froide et des 
conflits id&ologiquee, le triomphe &o la libett~ et de la d&ocratie dans le monde 

ont fait naître les espoirs d'une nouvelle phase de diveloppemeet fondde eut le 

paix. Lee paye le8 plus pauvres, dhivrie bu fadeau de guerres medes par pays 

interporbe, qui ont détourn& tant de leurs maigres teeeourcee, pourront rsaintenant 

s’attaquer b des taches prioritaires bans la lutte contre le l oue-d&eloppement et 

la pauvret&. Bblae, la crise bu Golfe eeue 8 imeddiatemet remeeée b la rialité. 

A la fin du conflit Bet-Ouest pourrait biee faire suite une ire mettant en péril la 

sécurité des petite Btate face aux vie&ee embitiewee de voi8ine et advereaitee 

puiee&ment l rmée. 

Trop souvent notre ddeir 8e l olutioee mediales ee l 'aecaepagee pas de la 

volonti politique. Jruqu'i présent, les ~ocietiooe intermatioaalee sur les 

question8 iconoriqwe et &e biveloppement, le cemerce, le problbw & le &ette et 

l'eovironnemnt ont ebouti i de longe dibate , mie i peu 6e percées rieller. Le 

monde semble Ctre dipeeei pet le rytbae de l'hvolution de l'histoire et le8 psy8 

l emblent se replier derriàre &e vieue riflerea. 

lulle part cele n'est mieux illuetri que dans le douiae du disa mement et de 

la ahurité, où la menace &e le guerre et de l'egree8ioe 8emeure. Le8 petit8 Etat8 

8ont particulièrement vulniiable8 à la menace que reprérente l'émergence du monde 

mul tipolaire. Le capacité de certains ttatr b acquérir d'énormes arsenaux modernes 

pour le8 utiliser dan8 de8 conflit8 régionaux, reprérent8ra un de8 périls les plus 

sérieux pour la récurité de8 petit8 ttat8. 

De8 événements tels que le conclurion du Traité de 1987 8ur le8 missiles 

nucléaires de portée intermédiaire, le8 négociation8 Eur la réduction de8 arme8 

stratégique8 et la dimincrtion de8 force8 classique8 en Curops 8ont encourageants. 

La communauté internationale ne devrait pan oublier le8 danger8 Gels qui menacent: 

la pair au niveau régional et devrait les traiter de façon concrète. 

A cet égard, ma délégation souhaite rappeler 8011 attachement à la création 

d'une zone de pair dans l'océan Indien. Mon gouvernement regrette le retrait des 

grandes puisc+nces occidentales du Comité spécial sur l'océan Indien h un moment 
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où aer progrùr rd.18 k&îont i pOttA am la min, l t nOu8 upriaoaa 1'08poir qU8 

108 t/aaotm /vhaommmta 8wvoaam hnm 10 Golf0 vont 108 aomminare d8 la daeo8it6 

urg8nto de travaillot on favoot do la cri8tioo &*p# 8ona da pai8 dan8 l'odaa 

I&~II. 

cous qui lauaent &r l m18 i 18 801idUîti iotaraatioaal~ et i l'appui 88 

tanpr d’ipreuver a8 peuvent 80 pomttro d*igaoror le8 )uotor upiratioas do8 plu8 

ptit.8 mtiOa8 i la @X. La8 *y8 d8 la dqion doivent rwodtro qo’\uu 

COrt8h8 8qUp1.88. l 8t dW88titO pOrU 8m0t.t -8 -8tiOm WStrOV8td88 l t 

promouvoir la aaU d8 la p8ir l t do la 8ioUdt4 dan8 notre parti. du mOd8. k8 

8ffOrt8 dU cOrit& 8Q&li&l i 00 8t8dO - bVt8iMt Q88 6tM 848, 8t tOUtU 1.8 

VOi88 ver8 10 progrir doivent Wurer omrter. 

Di8 dgoci8tiOll8 dO1l@8 8Ur US8 80m k p8iS pOtut8îOnt &OUtir h 488 Pro$&8 

8iwifiC8tif8 brar d’Wtr.8 u-8, - l. bi8- at iuV81. k8 ROIW.8 

propre8 i 8ccr.oître 18 confhnca et 18 ricuriti pOUrraient ridoit 108 rimqU88 

d'inCi&llt8 et da coafroakti0a8 on mat, dlioror la r&curiti b8 Btat8 catierr et 

contribuer i un ravir -otrigional plU8 8tb. 

s'MJi88-t &8 18 -8tiOn b l'OCi88 1obi.n , notu souhaitons didror aotro 

r8V8diC8tiOn jU8tO 8t jUStifid0 8Ur 1'8rChi@ -8, y  C-ri8 Diego 08tCi8, 8t 

8~riEkO~8 lootf8 prOfOl%& imCOM.8i88~. 8lU dt.8 do Lbttvrwnt &88 BIOP-81i9lh Ot 

b l'Org8d88tiOn d8 l’UMit6 afriC8iXt8 hl8i pO'8UX 8Utre8 pw8 8d8 6 l8Ur 8pPUi 

Ch818Ur8UX. 
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I NB-lBstrsc.0 

Pou8 accordoae bgalement uee gteede importance au8 e&gocietione en cour8 i la 

Conférence de8 parties chat+ de l'esemen du Trait6 eut la aon-profilération des 

arme8 nucliairee et i l oa l eteneion &ventuelle em 1995. A uee époque oh les atm08 

moderne8 eont do plua en plu8 multidimeneioeeellee et tecbnoloqiqueetent 
petfectioeehe, la ptolif6tation des arme8 oucliairee teptéeente uee menace 

importante b la eécutité de toue 108 Etate. 

Le8 Etat8 dot68 d'amee nucliairee devraient doac maeifeetet une plus grande 

volond de réduire leur8 ateeneue et de s’engager en faveur d’un proceeeu8 de 

déeatmmeet ee offtaet, par ailleute, de8 aeeuteecee ep&ifiquee de eécutité aux 

Etat8 non dotée d’amen nucléaitee. De la même façon, de8 limitation8 et un 

contrôle devraient ôtte exetcie pour d’autres atmee do deettuctioa 8me8ive. La 

conclurion d’un ttaiti d’interdiction coaplite de8 l eeaie nucldaitee à la 

Confitence d'aewndmnent eut 10 Trait6 d’iatotdictioo partielle, l’an prochain, 

devrait *tte pleineme*k encouragée. 
L’événement le plu8 tematqueblo eut notre continaat a 6t4 l'accee8ion à 

l’indépendance de la Uamibie, aptèe de8 aer&e8 de lutte ieceeeaete. uoue 

souhaitonr une bienvenue chaleureuse l t fraternelle à la Ilemibie. La libération de 

Ueleoa bfaedola a &é ue autre jalon i8qxwtaBt. Son diecoute bietotique du haut de 

catte même tribune a aimntti la conviction de l a longue lutte hitoïque contre le 

fléau de l’e. 

La eituation en Afrique du Sud de8teute précaire en dépit de8 ptogtè8 

authentique8 vote un règlement politique pacifique nigocié. MOU8 08thOll8 que l’on 

doit encourager avec prudence toue nouveaux ptogtie de ce genre ju8qu’à ce qu'ils 

deviennent petnaaenta et ittever8iblee, et conduiront à l'élimination complète de 

l'm* Il n'y a donc pa8 lieu à ce rtade de relkhet hâtivement la pr988iOtI 

internationale. 

ta violence et la tentation d'exploiter le8 divi8iona internes pourraient 

facilement mettre en danger les chance8 de paix et de stabilité. L'accord conclu 

en août entre l'hfrican National Congress d'Afrique du Sud (WC) et le Gouvernement 

sud-africain représente le meilleur espoir d'une abolition totale de l'aparth8i.d et 

de l'établissement d'une société démocratique non raciale en Afrique du Sud. 

Toutes les parties réellement attachées à une solution pacifique devraient oeuvrer 

ti l'élaboration d'une nouvelle cosstitution qui réponde aux espoirs et aux 

aspirations du peuple #:a l'Afrique du Sud dans son ensemble. L'émergence d'une 

Afrique du Sud forte, unie, multiraciale et démocratique apportera la pair et la 

stabilité dans la région et contribuera de façon importante à l'économie mondiale. 
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A un oivoau plus large, 1999 et 1990 ont yu se produire des événements gui ont 

abouti & use restructutatioo fondameatale du systèmm politique mondial. 

Aujourd’hui, QlUS que j8maiS. 1'intetdéQendanco des natioaa est la base de 

tolatioas internationale8 fructueuses. Tant au niveau international que régional, 

cette orgaaisation unique que sont les Uatioas Unies repr68ente l'instrument 

approprié pour une action collsctive, en particulier aux heures de crise et de 

détresse. 
Ahsi, les Uatioos Uaies ont land des opérations couronnée8 de succès en 

Ramibie et en Amérigue centrale. Je suis persuad& que les Uations Unies Qeuvent 

jouer un rôle crucial dans la solution de grands conflits rbgionaux, notasment au 

Cambodge, où certains dévrloppements encourageant8 sont intervenus à la réunion de 

Sakarta. 
Au Moyen-Orient, nous nous filicitons du nouveau dialogue entre les Etats-Unis 

et l'Union soviétique sur cette question. uow soames QiUS que jamais convaincu8 

qu'une conférence iotornatiooal* de paix sur le Moyen-Orient, sous las auspicbs des 
Iatfons Unies, représeato la seule perspective d’un rôglement global, recosnaissant 

les droits inaliénsbles du peuple palestinien, et d'un0 paiz durable dans la région. 

trous espérons égalemsnt qu'un dialogue ré.1 ot des consultations répondant aux 
aspirations légitime8 du peuple coréen vont ouvrir la voie, dans un avenir pas trop 

lointain, à unb réunification pacifique de la Carie. 

Dans ce contexte, mon pays examinera favorablement la demsnde d’admission de 

la République de Corée en tant que Membre de notre organisation sans que cela mette 

en piril l'objectif de l'unification et sans que cela exclue l'entrée simultanée de 

la République démocratique populaire de Corée aux lations Unies. 

Il ne faut pas perdre de vue les rapports existant entre le dérarmement et le 

développement. Il est bien connu que les pays sn développement consacrent quelque 

200 milliards do dollara par an à leurs armements, somne qui reprérente quelque 208 
de leura budgets. On peut admettre que les besoins en matière de sécurité des 

Etats varient considérablement en raison de facteurs géopolitiques, mais ces 

66peaseu représentent quand même un chiffre astronomique. C’est un gaspillage de 

ressources si l'on considère qu'il existe une sortie négative Oes pays eu 

développement de quelque 50 milliards de dollars par an, uniquement pour assurer le 

service de la dette. On ne peut permettre que cette situation se poursuive. La 

solution est aussi bien économique que politique. 
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Au b&but &a cotte ti, i la dix-huitiior aeaaion extraordinaire, l'Assemblée 

q&nkala a adopt& la dclaratioa l ur la coopiration iconomique internationale, em 

particulier 18 relance 60 18 croiaaanee ioomomique l t du dbveloppomsnt dans 100 

paya an &dvelo~nt, la9ualle. P8n80M-WU8r dwrait fournir des orientations 

approprîha pour l'&laboration et l'aboptioa b l'haaambl&a b'une stratéqie 

intoraationale bu &velop~at dan8 la caataxta de la quatriinw Décennie des 

Ilatioaa Uni08 pour la bivoloppemaot. 

L*/coaoah rondi8lo devenant do plu8 on plu8 intdqrie, la cownmauté 

iaternationale a kaoia d’un cadre cohérent pour traiter 108 granba questions 

icoaoaiqwa & la pladta. A cet ig*rd, 108 daultata de la Confirence des 

latioaa Uniea mur 108 paya 10s main8 avanc/a, h Paria, aoat particulièrement 

importanta. Noua aoua filicitoaa da l'adaption d’un nouveau progr8ma d’action 

pour l'all&amaat de 18 &tto l t 108 autre8 mauroa concrète8 pria08 pour soulager 

la misère &zoaaiqw &a p8ya loa moina l vancia. 
Los paya loa moina avanc/a raquihront on outra & willouroa poaaibilités de 

diveraificrtioa comerciale, un 8ccèa prifirmtiel aux urchia et des 

invoatias8msnta 8ccrua mn capital. C’@#t 18 #Wh f8ÇOB QOW OUX & 8UMBtOt 

leurs grsvoa probliwa l tructurola, de biwlopper leurs ressources humainas et 

d'atteindr8 w twx &a croiamnca routenu. 

ta.8 m8tiOM tlai@# OBt &J#lWOBt 8CCrUilli @a )Uill 60 Cotte MB60 UllO réUBiOB 

sur 108 paya en div*loppamaat insulaire8 orgaaiaie par la Confkence des Mations 

unies sur la ccmarco l t 10 divoloppemant (CHUCED). Las petits pays insulairos qui 

appartiasnant pour la plupart i la cdgorio das pays 108 moins avancés souffrent 

d’incapacités intrtnahquos qui l ntravent aévèremnt leur8 options de développement 

déjè linitias dan8 uno conjoncture économique défavorsble. Ce fait n'a 

malheureusemont pas encore été reconnu. 190~s devons donc poursuivre nos efforts 

dans cotte direction 9raco i use coopiration et des échanges plus étroits entra les 

différents groupas insulaires, dont l’importance dans les diverses régions du monde 

a éti jusqu'ici sous-•stiaio. 
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Je suis coaaciont que votre paya. Uonaieut le Président, a pria l'initiative 
d'organiser una autre +hnioo do CO genre pour l'de prochaine et qu’il joue un 

rôle important dan8 l'odlioration daa telationm entre petits Etats insulaires 

handicapés par 1 'éloignement l t 1 'isolemont. 

La liber+6 &ea ichangea l at la pierre angulaire de le coophhtion. Pour les 

petites nation8 insulaire8 qui sont &cowniquement intord45peadaatea et ettrômment 
vulnérables aux facteurs ert4rieot8, l*bh.ltoration d'un ayatbe de coamarca 

multilatéral plu6 ouvert, plu8 viable l t plus durable est eaaontielle. Tout cosme 
l'est aussi la atabiliti iconomique. L'Uruguay Round a été entrepris pour 
s'attaquer b de 86rieuaea difficult/a dena ce doMine. La lib$raliaation générale 

de8 échanger au cours des demiiras anA8 a été conatcrrr#nt sapé0 par le 

protectioanimma et un l ffaibliaaement des r)ploa de l’hccord ghéral sur le8 tarifa 

dou8niera et la cmmerco (OAltz). Les paya en dbeloppemeot l wtout ont nouff8rt de 

cette inatabiliti et de CO Renque de di8cipline dans le 8y8tàme de8 échangea. 

Leurs effort8 an vue de mettre oa oewro une politique de ccmerce et aon 

d’aaaiatence sont contrecarria par de nouvolle8 fonnea de protectioanim. Le 

comrce danm des secteurs COIW le textile, le v6temat, la chaua8ure et 

l’agriculture, où les paya ea dkeloppemat ont un avantage comparatif, a 

particulièresmat fait l’objet d’un traitmat discriminatoire. De telles pratique8 

ont fortement nui i la capaciti des paym en dévelopPement de murmonter leurs 

problèsw8 de la dette l rtérieure et de rtimler leur croirrance et leur 

développement iconomiguer . 

Le8 écommier &a pay8 en diveloppement 8e sont encor* détiriotée8 davantage 

dans la foulé8 de la crise du Golfe. Pour éviter uno situation catastrophique, la 

con%munauté internationale 80 doit de fournir des effort8 spéciaux pour aider le8 

pays en développement touché8 Pigativemnt par l'e8calade de8 prix du pétrole. A 

cet égard, ~OUI lançoar un appel particulier en faveur de la mise sur pied d’un 

fond8 de secours multilatéral pour contribuer à la 8OlUtiOn de8 problème8 

économiques supplémentaire8 auxquelr ce8 payr doivent faire face. 

D’autres négociations tout aussi cruciales auront lieu en 1992, au cours de la 

Conférence des Nations Unies 8ur l’environnement et le d&eloppement. iious 

espérons que les obstacles seront surmontés. te Comité préparatoire de la 

Conférence a déjà soumis des propositions détaillées ell vue d'assurer des 

discussions fructueuses sur un vaste ordre du jour. 
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Il y a use limite i l’ampleur de 1s pression icologique que peut endurer notre 

plaske. Ler domages irr&srsiblss inflig68 quotidiennessot aus forêts et a 

l’atmospbke, le probl&e de la pollution marise causb par les déversements 

l rcessifs de d/chets is&ustrisls tosiqums St la eursxploitation des ressourcss 

balieutiques devraient nous aider à tirer les leçons nécessaires avant qu’il a6 

soit trop tard. Le succis de 1s Confirence dana la conception de stratégies visant 

à artôter st invsrser 108 effets ds la dégradation de l’snvironnsmeat exigera de la 

volostd et de8 racrificss politiques, car l’avenir de sotte ssuls plaske, la 

Terre, en dépend. 

Depuis quelques ans/ss, l'ORIl a dû faire face à de8 problèmes de plur en plus 

difficiles. lieus soembee confiants que, dans cette ire nouvelle ds changemsnts 

bistoriquer, notre organisation continuera à jouer un raie actif dam la 

rialisation des objsctifr de notre charte. 

DBCLARATIOti Du GBDRRAL DB DIVISIOH JUSTIR MBTSIWG LRRDAWfA, PRBSIDERT DU 
CORSBIL MILITAIRB BT DU CGRSBIL DBS XIRISTRES DU ROYAUXB DU LESOTRO 

Le m (interpritation de l’anglair) : L’Assesblés entsndrs 

maintaant une déclaration du Président du Conseil ailitaire et du Conseil der 

miniatrss bu Boyaume du Lesotho. 
d , . & ta 1s e.aau& de divLpFpp Justina* ~mdda.nt du Qznaail 

. . e et du m du m cet wrts a A 

-. 

Le PlltSfDtllT (interprétation de l’anglair) i J’ai le grand plaisir de 

souhaiter la bienvenus au général de division Justin Ustring Lekhanya, Président du 

Consoil militaire et du Conseil des ministres du Royaume du Lesotho, et do 

l'inviter Ù s’adresser à 1'Asromblis générale, 

H. (Lesotho) (interprétation de l'anglais) t Permettez-moi de 

vous offrir, Monrieur le Président, mes sincère8 félicitation8 pour votre élection 

à la présidence de la quarante-cinquième session de l'Assemblée générale. Nous 

aavona que voua avez les qualités voulues pour diriger les travaux de notre 

assemblée vera le succès que noua prévoyonr. 

hayputtoa-m^i o"=ln-.m-c -z--------r =Fa c. etb.<t a- ----t -.- YW #alaGsPL"U, ûü ruriûre iwsnsqe A votre 

prédécesseur, le général de division Joseph Garba, ancien représentant de la 

République fédérale du Nigéria, pour la manière efficace avec laquelle il a dirigé 

les travaux de la dernière sescrion. 
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Lgoccasion propice offerte par cette session de l’Assemblée g6aérale, qui 

marque le d6but de la dernière décennie du W siècle, devrait être us moment 

unique pour tous, ua moment pour r6116cbir alors que nous cherchons collectivement 

à construire un avenir nouveau et meilleur pour l’humanité. 

La quarante-ciaquihme session se tient alors que se produisent dams le monde 

des bhements qui feront date partout et que l’ordre politique international se 

restructure dans la voie d’une paix et d’ 
+ 

e stabilité internationales durables et 

vers une compréhension mutuelle et use coopération à l’intérieur de la cosssunauté 

mondiale des nations. Uous commençons une nouvelle décenniq au seuil d’un nouvel 

ordre politique mondial, prêts à arsister au triomphe de la vision du monde 

figurant dans la C!aarte des Iations Unies. 

L’effondrement de l’édifice issu de la guerre froide ne doit pas 8eulement 

constituer une invitation à nous débarrasser des derniers vestiges de cette 

piriode, mais doit aussi renouveler et inspirer notre résolution à consolider le 

nouvel esprit de coopération en doseast aux décisions de cette assemblée un effet 

pratique. De plus, cet effondrement doit mettre en relief l’urgence d’augstsater 

l’efficacité de notre organisation dans l’acconrplissement de ses nobles tkhes. 

Mous obrervons avec une très vive préoccupation que, malgré les efforts 

individuels et collectifs entrepris pour revigorer les économies du monde en 

développement, la situation socio-économique cr’aggrave, surtout en Afrique. Le 

problème de l’endettement extérieur persiste toujours, et lea pays en développement 

continuent à être des exportateurs nets cle ressources à destination des pays 

développés et des institutions financières multilatérales. Le8 programmes 

d’ajustement structure1 entrepris par la plupart des pays africains aoua l’égide du 

Ponds monétaire international et de la Banque mondiale, a un coût social et 

politique très élevé dans la majorité des cas, n’ont pas encore donné de résultats 

appréciabies. 
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190~ aomwa convaincun que la Diclatation mur la coopération économique 

internationale, en particulier la relance de la croiaraaca économique et du 

&veloppemeat dan8 le8 paya en développement. adoptée r/cemmeat lot8 de la 

dix-buitièm8 rerrion ertraordinaire de l'A88emblbe qhhale, fournira un cadre non 

roulement pour la Strat/gie internationale du diveloppement pour la quatrième 

ficennie de8 Uation8 Unie8 pour le dévelopPement , Rai8 égahnent pour un nouvel 

ordre du jour concernant le8 quertioor lf6er h la coopération icomnnique et au 

dévelopQmBent. 

L*ar&e 1990 marque le terme du Prograem8 d'action de8 Uation8 uni08 pour le 

redrO88mnt éCOnOaiqU0 Ot 10 développement de l'ÀfriqW, 1986-1990. Lor8 de 
l*examen final du PrOqrw au cour8 de la Qré8OntO 8088ion de l'A88emblb, il 

faudra 6qaleabent procéder à un examen critique de8 me8ure8 néce88airer à 

l@acciliration de la crOi88aace &COnoUdqUO et du dbeloppemeot de l'Afrique d-8 

le8 prochaine8 annhl. 

L'a.an/@ 1990, qui mrquo 6qalemnt le quararbtihe anniverraire du programme de 
. 

coopération technique mltilatéraler ert un0 importante occarion pour la cmunauté 

internationale de renouveler 8on sttachment aux idéaux du multilatéralism. b 

8uccèr de la rirrion hirtorique du Proqraame de8 Uationr Unies pour le 

développement dan8 le8 Qay8 on développement 08t dû, dan8 une large m8ure, aux 

caraCtki8tiqUe8 l 88eatiOller de 8on alai8tanCe, à 8avoir la capacité de répondre 

aux CirCOn8tMCe8 et aIU priorité8 particulière8 de8 pays tinéficiaire8 et le 

caractère gratuit de 808 prC9raIUnO8 d'appui. HOU8 Oxhotton8 108 pay8 donateUr8, 

particulièrement le8 Qayr dhlop&r, ir fournir un appui financier accru au 

Programn8 de8 Uationr unie8 pour le développement. 

Le b8othO 8’88socie au COn8enbu8 mondial 8ur la nicersité Urgente de déployer 

des effort8 concert68 à l'échelon international pour sauver notre planète de la 

catastrophe qui 8e profile à l'horiton du fait de la détérioration de 

l'environnement mondial. Un certain nombre d'initiatives régionales ont été prises 

pour faire ressortir à quel point il est nécorsaire d'accorder la priorité aux 

questions liées à l'environnement, y compris la Déclaration des chefs d'Etat 

africains adoptée en juillet de l'année dernière à l'occasion de l'Année africaine 

dc l'environnement, L'initiative la plus importante reste cependant la Conférence 

des Nations Unies sur l'environnement et le développement qui doit se teiiir au 

Brésil an 1992. Nous espérons que la Conférence aboutira à l'adoption d'un plan 

d'action mondial en vue de l'harmonisation des activités en matière de développement 

humain et de gestion ratiOnnelle de l'environnement. 
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Le Lesotho demeure coavaîacu que l'ordre politique moadial aaisrant de 

parteaariat et d’effort8 eolloctife dcaaaairor pour faire face aux problèmes 

mondiaux ne pourra 8urviVre aus turbulaacam & la COajOaCturO actuelle s'il ne 

report9 8ur la reconnai88ance uaitnr8olle de la primuti du brait baa8 les relations 

ioternationale8, C’e8t pour cette rairoa que noua 8ccordon8 une grsnde importance 

A la décision & l’&rembl~ da procl8mr la bannie comunçsnt en 1990 Décennie 

de8 Nation8 Unie8 pour 18 pais l t 10 droit international. 

A ce 8taQa critique &@ l'ivolutioo de l'hi8toire de l'hmaniti, nou8 devons 

accorder ~11 appui collectif accru aux offort l atrepri8 dan8 diver8ea rigions du 

globe en vue da forger pour l'hrouoiti M avenir dan8 lequel 10 bien-être et la 

diqnité de la perronne hum8iae occupmront la premiire place. 

La comunauti internatiomde faillirait b 8a ro8pOn88bilité 8i elle 

n'apportait par un appui concret, tant moral que aatériol, aux peuple8 de l'Europe 

de l'Est, b 1'Afriqw et Um l’Amérique latin l ogrpY8 dan8 un procersus de 

trMsfO~tiOB 80~iO-dCO~dq110 par la dbOCrati8atiOn et le reafOrCwnt des 

institutions dmocratique8 et 8i elle ne leur nnifortait par 8a 8olidarité. Ces 

efforts na seront couronné8 de ruccis que 8i l'ad reconnaît dûment les réalité8 qui 

prévalent dsn8 chaque pay8 l ia8i que le droit de chaque nation de développer ses 

institutions dirocratique8 l a foaction de 8023 propre l avironnement rocio-CcOnomique. 

Le lien qui erirte entre la dkocratie et 10 développomst a été établi depuis 

longtemps. t'initiatiw 8ntrepriw p&r le Lo8otho pour qu’en juin 1992 le pays 

soit complètement revenu i la dkocratie s'incrit dans CO contexte. A cette fin, 

une assemblée constituant* corposée do personnalité8 représentant pratiquement tout 

l'éventail politique du Le8OtbO a deiai de mettre au point une nouvelle 

Constitution au b8oth0, en prenant corne aodile la Constitution établie en 1966 au 

moment de l'indépendance, laquelle reposait sur la dbocratie multipartite. 

L'intérêt que nous portons au domaine humanitaire ne devrait cependant pas 

nous amener à nous coocrntror uniquement aur les questions de démocratie. Nous 

saluons la convocation, ricoment, du Soumet mmdial pour Ier enfants et 1'AUoptio:l 

de la Déclaration mondiale et du Plan d'action en faveur de l'enfant qui 

constituent, à notre avis, un nouveau cadre pour les efforts collectifs que nous 

déplsierons en vlie d'assurer un avenir meilleur à noa enfanta dans les années 90 et 

au--delà. 
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La prdoccupatkon que nous inspire la détiriOrst.iOa de la situation des 

rifugiis, psrticulibrement en Afrique et dans d’autres régioas en dévelopQemOnt du 

monde, a'a pas diminué. A cet égard, aous 6omme8 considérablement encouragés par 

la dclaration des chefs d'État et de gouvernenunt de l'Organisation de l'unité 

africaine publihe en juillet de cette année, Déclaration dans laquelle ils se 8oat 

aotmnt engagés i redoubler d'efforts en vue d'éliminer les cause6 qui sont & 

l'origise du Qroblèas des réfugiés en Afrique. 

Blalgri les changeaenta rapides qui transforment actuellement la face politique 

du globe et le nouveau climat de r6QQrOChO~fit et de réconciliation qui est en 

train de s'instaurer, on ne peut manquer de remarquer que la nouvelle détente 

conserve une portée limitée et que les prcgr&s réalisés sur la voie d'une réduction 

des arsenaux de guerre et de destruction massive existant dans le monde restent 

1snts. 

IUoum noum filicitonm de la percée druatique réalisée psr les muperpuis66nce6 

sur la question de la riductioo des 8mss nucliaitmm. ~lhMrOU6OBtOBt, BOW 

mmmimtoam par8llil-ot A une danqereumo emc8lde de la prolifhtion & la 
technique en artière d’armes nuclirfres l t chimiques. A cals vient l *m)outer 

l'rccildratfoa & 18 course ot me mont eagrg/m cert8inm p8ysr y  corpris les p8ys mn 

d&veloppaunt, 801 finm d’une accumulat~os d'waembentm clasniques, entrahat ainsi 

un gmmpillmge de r*mmourcam rares dcesmaires 8~ dvelopprawat. 

k Lmmotbo 8tt8M î6pmtim66Rmnt lm conc1uBion, le plus r8pidmmwnt pommible, 

d’une convention internmtionmle mur l’interdiction et l’blfm%ination dem arts86 

chimiques, question qui l St i notre avis l'une des plus importante6 dont soit 

saisie l'Assembl/e géhale à sa quarante-cinquibms session. 

Les événeacrnts survenus récessmnt dans le sonde font clairemmnt apQara$tre la 

nécessité d’un mk!ii~as l ffic8ce CaQBblO d'assurer la sburité dem petits pays 

conformément au droit international et qui garantisse non seulement leur protection 

vais igaiemsnt leur capacité ds prospérer en sacrifiant le moins possible leur 

d/veloQpesmnt éconmique pour assurer leur survie. Ce qui montre à quel point il 

1mQcrte que 1'0rgarliaation adopte une double stratégie prévoyant, d'une part, 

l'élaboration d'accord6 internationaux sur les garantie6 de sécurité au profit de 

ces pays et, d'autre part, l'établissement, BOUS les auspice6 des Uationm Unies, 

d'un nuksnisme grâce auquel une partie des ressourcea libérées par las tnesures de 

d~ssr#MnOBt pourraient être consacrées au développement économique et Bocfai de 

tous les peuples, notarmnent ceux des pays les moins développés. 
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AlOS8 qU0 10 tBOd8 8’6CWt8 dU VOh b l’aftront-nt l t 80 d488m89C &8 

CC33flit8 r6bJiOMUX, 1S 8OU8-d9iOn d8 l'Mriq?M W8trtiO 8C 8'88t pU tMW i 

1'iCDrt 6C 0.8 inflU6Wa8 &308iti~8. lVoU8 mmnm u8irti on Naribio i 1C viatoita 

dC la lutte du pOU&dO n8mibi8a pur 8OII droit b l'~Utod/tCrri~tiO~ 8iS8i Qu'a0 

trio@8 d.8 prilbCip8 de la Ch8rto b8 mtionm ttaf.8 8OI le fliau au aolonialim. 

k b8OthO COIhthUO b'O8pir.r q\u tOU8 188 Etat8 mr.8 d. EOtrO Orgsni8~tiOn 

cootinwront A faire preuve a0 la roli88rit4 8t U8 18 volont& itiirpm8abler pour 

qU0 mtr. r88QOmabiliti COlhCtiW l OVW8 18 n-i, 8Oit fiMl-nt 888d, 

16pwllO COMi8tO h lui V8nir l lb aidO aV.C 188 r~880lUC.8 rtdriOll.8 a(cO88~ir.8 

au reoforcmnt de 8on inïldpmdance. 
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La aomuaauté internationale l t le peupla d'Afrique du Sud ont parcouru un 

long chomîo daar la lutta coatto 1.e. Seule8 ra volonti et 8a conviction 

aans son droit a la liktti ont pu souteait CO peuplr &a8 uns lutte 8U88i ssbe et 

décisive, qui a duré ptàr d'un demi-riicle. Il y a fort longtellrp8 que cette 

arremblée a déclaré que l*m était un cria, contto l'humeniti, mais c'est 

reulsshsnt l'anah detnibre, au cour8 d'une re88ion l xttaotdinaiter qu'elle a été 

raisi &e la que8tion de 801~ iliaiaation. 

Oat con8&quent, aou8 ao pouvon8 que nous fdlicit*r de8 /vbements positifs 
longuement attendu8 qui intervieaaent aujoutd’huf an Afrique du Sud en faveur de 

l'ilimiaation de 1.m grbe au dialogue et & la P6gOCiatïOn pacifique. 

L'ouverture du dialogue entre l'Africs rationa Congre88 of Soutb Aftbca (AbIC) et 

le Gouvotaement sud-africain i Gtooto Schuur et, plua tard, & Pretoria, a été ~11 
événeasnt qui fait date, et aou8 espkoss qu'il aarquera le bibut de pourparlers 

constitutionnel8 de fond en vue ds la ctiation d’une Afrique du Sud jurte et 

déwctatiqw . 

lIou8 filicitons M. Nelron Uaadala et les ditigwnts do l'AlUC pour la dignité 

et les qxIaliti8 politique8 dont il8 ont fait preuve -ut promouvoir la cause de la 

pair, do la justice et de la liberté depuis leur lititation ou leur retour d'exil. 

Pa~allilemsnt, sou8 nous filicitoas de leur d/termination inibtsnlable i confier à 

l*hiatoite le8 rouvsnitr smecs au parai l t i caaaliret leur8 énergie8 vota la 

création d’un0 Afrique du Sud nouvelle et dhmocratique. 

Mou8 demandonr à toute8 le8 otgamisation8 snti-aQa&Ud , en particulier à 

l'ABiC et au PM Africenirt Congtwr of Ansnia (PAC), de coordonner leur8 efforts et 

d'adopter, par ti lrrge con8en8u8, de8 stratégies pour mettre fin à l'e de 
f  a$on négociée. Uou8 tsconnairsoa8 que la néc888ité 8'impone de toute urgence pour 

la comunaut6 internationale de renforcer 800 routies financier & ce8 organisations 

afin ds las aider à consolider ou à reconstruire leur8 structure8 politique8 

internss en Afrique du Sud. 

Il faut admettre que les pilier8 de l'mu sont toujourr en place et que 

la voie à parcourir est non seulemnt difficile mais au**1 lr& !n~rft*ine- Un,*. -.- 4.s 

avons de bonnes raison8, cependant, de croire que le Président d'Etat, 

P. W. De Klerk, a joué un rôle majeur dans la création d'un nouveau climat d'espoir 

pour l'Afrique du Sud, et pour cela, il mérite l'encouragement de cet organe. 
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Le Lmotho l 8t toujourr profolulbeot pr6occupi par la vague actuelle & 

violence eatro 108 0 -Ut/8 mire8 l D UriquO du 8Ud qPi, Si 011.8 t88tMt 

iaCOatrôlk8, p8uveat tetardar 10 procorsus de niqociatiooa ba vw de l'kulication 

totale & 1.m. 

ItOU8 POU8 f6liCitOlU d88 hitiatiV88 pri8@8 p6r 188 %UV@rmat8 -lai8 8t 

morambicaia pour droudro laurr problbum interner grice i un dialogw pacifique. 

Nour l 8pdroa8 qw la co-una uti iatarnatioaal* continuera d'appuyer cea effort8 en 

mtt8aht i profit l'e8prit dm paix et da coep&atioa international08 qui prddomi8a 

actuallœmat. 
En c8 qui concora8 la 8itoation au Lidria, nOU8 ne pouvons quo faira part de 

notre 8ooti8n aux iaitiative8 virMt i mettre un tom i la grurre Civil8 d-8 Ce 

pay8 fdre. 

La Royawa du Loroth0 a toojourr id convaincu qu'une rolutioo burablm i la 

quertioa du +bma occidental no p8ut ôtre rialiria qua 9r3co aux n/gociation8 

diroctar entra 10 Maroc et 10 PrOnt Poli88rio. loua coatiauorr8 d’appuyer toua 108 

8ffortm po8itif8 biployd8 par l'Orgaai8ation da l'unit4 africaine (OUA) et 
l*Orpaniratioo de8 Nation8 Uaiar , ainri qw par 10 Mouvmat de8 pay8 non aligni8, 

vi8ant h trowor un0 rolutioa durablo i la quertion du 88hara occidmatal, l t a 

faire aa 8orter aotwnt, qua le8 condition8 dce8rairo8 i la tanw d'un 

tifdrondm national 8oient iMt8urkr 8ana aucune CoaLiainte, quelle qu'8lle 8oit. 

Bol¶r nous f/licitom8 do cowt8ter qua toutor 108 pBrci@r nu conflit au 

C8mbodge preaneat de plue en plus con8cienco que 10 te-8 oit venu do répondre 

pc8itivemat aux l ffort8 internationaux biployir pour ai&r à un r+lemeat nigocié 

et global du problh# cambod@n. )ïOUI e8péron8 que le Conroi national 8uprême 

qui Vi@nt d'ôtrm Cr66 me montrera & la hauteur be no8 08poir8 et oeuvrera à la 

réconciliation nationale et au rétablieremmt rapide de la paix l t do la démocratie 

dans 10 payr. 

Hou8 8wm88 préoccupé8 par l'impa880 daar laquelle 60 trouvent le8 effort8 de 

pair au Moyen-Orient et par la tOA8iOA accrue qui en résulte. L'A88anbléO a 

l'obligation de redonner un nouvel élan aux efforts positifr que l'organisation des 

Nation8 Unie8 déploie depuis longtemps en vue d'instaurer une paix durable dana la 

région. Le principal objectif doit continuer d’être le retrait d'I8raël des 

territoires arabea occuph et la convocatian d'une conférence de paix sur le 

Moyen-Orient. 
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L'invasion et l'annerion récente8 du Koweït par l'Iraq a créé une aituation 

nouvelle et totale8œnt inacceptable 8ana la r6gioo du Golfe. Au Leaotbo, noua 

condemnoa~ cet acte non l oulœœnt parco qu'il eet illégal et nuisible à l'esprit de 

détente hternationalo qui prMomine actuellement, mais aussi parce que c'e8t un 

précédant dangereus i l'o~i8tmco et b la récurité de8 petita Rata. Le Lerotho 

apporto aon plein appui i toute8 108 meeuro8 d&)b prirer par le Conaeil de sécurité. 

A notre avir, une rolution durable à la crise ne peut intervenir que grâce au 

r&ablirrement de la 8ouverainetd et de l’iatjgrité territoriale du Koweït et au 

ritrait inconditionnel de8 forcer d'occupation iroquiennea. Houa eapéron8 que la 

coogiration intornationalo engendrée par cette cri80 permettra d’établir le8 norme8 

d’action attenduea par la comun auté internationale pour répondre, à l’avenir, à 

de8 Cri8e8 l @&lsbha qUi pOUrraiOnt 8e produire ailhUt8. 

lotte Etat étant lui-&me ua petit Etat, oou8 admironr l'esprit indomptable du 

peuple kouoïtien qui ririrte i l'agrerrion iraquienne et qui continue résolument â 

rauvoqardor 8on 8t8tut de aatiom. 
La nouvelle ira qui s’ouvre 8ur le biveloppment po8itif de8 relatioxsa 

internationalea &e paix et de 8tabiliti mat due, dana une grande masure, à 

l'efficaciti croiarante du ryathn de l'Org8niration de8 lïation8 Unier. Par 

Conréquent, il convient de l ai8ir cotte OCC88iOn pour exprimer à notre Secritaire 

gidral, 8. t, X. P/rea de Ctîhlar, noa reotimentr de confiance renouvelée dan8 a08 

efforta inlaraabler et louable8 pour promouvoir et renforcer la pair et la 

coopiration internationalea. 
mou8 veaona d'apprendre le décà8 du Premier nini8tre dem Emirat8 arabe8 unis. 

Au nom bu peuple et du Gouvor-nt du Leaotbo et en mon nom, je présente aux 

8mairatr arabe8 unia no8 rincàre8 condoléancer. 

Le m (interprétation de l'anqlair) I Au nom de l'Assembl6e 

générale, je remercie le Pré8ident du Conreil militaire et du Conseil des ministres 

du Royaume du Le8otho de la déclaration qu'il vient de faire. 

de divutin Me-va, Président du Conseil militaire 
, 9t du Cweil QUmaume du Lerotho, est escorte de la ttm . 

m (8ahUSta8) (interprétation de l'anglais) : Je vOUdrai8 VO~S 

féliciter, Monsieur le Prérident, de votre élection à la présidence de l'Assemblée 

géiiérale à sa quarants-cinquiime session. Etant donné votre expérience et vos 

qualités de diplomate, nous sommes certains que les travala de cette assemblée 
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parttiaaroat h uno concltmion ~~U;OUEO moud votre rage aitecti0~. Permettee-eioi de 

l aîeir cmttr ocaaeion pour l rrprieber em teconrraieeeace et me8 f6licitstioae A votre 

QddéM88Mr, l*A&aeeadeur Joeeph garbe, du 1Sig6ris, gui 4 aitigé lee ttavaue de 

1’Aeemeblk ghdrale de emei&te exeekplaire.* 

Je tien8 égalamnt, au nom a0 Qouvmrmdemnt l t au pmuple au Cmnwaltb Que 

Bahmme, & l ouhaitmr chalmuroueomeot la bieavenue a la Heedbie et h la Principauté 

de tiochtomtoin au eeia de 1’Orgeeieatior des Iatioae Unime. Poe filicitatioee 

chalouroueoe l *a&rmeeont (galement i l’Allemegn4 h l’occaeion ae ea deeification. 

-_- 

* M. Sardenberg (Brésil), Vice-Président, assume la présidence. 
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L'iavarioo l t 1'o4xuQation du xoœït par l'Iraq wttont i l'ipt*uve 1108 

upoits d'uœ paix mondiale QlU8 durable. La8 88hmu prient irutwat tous lut8 

pays concotdr da ma mhagot aucun effort pour tdglet CO ptoblh 88n8 nouvelles 

ViOhnCO8. L’interdition do tuoutit i la mmaca ou i 1'8mploi de la force, le 

règlement Q8CifiqU8 d.8 biffhd8 l t 18 tO8mCt d@ la 8OUVar8hOt/ l t de 

l'int6gtit6 tettitotiale 8Ont 80 aOatt8 de8 tel8tiO88 htOt=tiOMl88. Ce 8OBt des 

QriaCi-8 aUXqU.18 de petit8 Etat8 t.18 qOr 1.8 - 8Oat &t8&8. C’est 

pourquoi 1.8 Bdl8SU 80 808t U8Odd.m i h C omuuuti xomdiale pour dhoncer 

i’hlVa8iOll .t l’OCCUQ8tiOn du KOdk et l iqOt 10 tatrait iat d. tOUtO8 1013 

ttoupos itaquimaaeo et 10 t/t&li88eakt do gootntwnt lé@tiu du Koweït. Les 

Bahama8 ont l QQtOUV& tout.8 108 &Ci8iOM Qtire8 pet le Co88eiI de r&Cutiti à cet 

égard et 01108 8pQliqueat le8 8mCtiOM hQO8&8 Q8t le8 t/8O~utiOa8 du Coaneil de 

8éCUritb jU8qU'i CO ptr’O11.8 8boUti88mt 8U8 té8Ult8t8 8Ouhaiti8. 

Il convioat d'instaurer & toute otgemce me paix globale au Moyen-Orient. 

C’@8t QGtltqUoi 15098 8-8 fWOt&bh8 i 18 t/MiOD d'w CO~fhWO intetn8tiOnefe 

de Qait au bk3yOlh-0tient, 8OU8 1.8 l UQiC.8 d.8 metiOn tlnie8, l t h laque110 

QllrtiCiQet~iOnt tOUt48 1.8 Q8tti.8 l U Conflit. mtu QtiOa8 in8tWnt Ceux qui 

8Ont direcmot COnCet de Ctkt 1.8 COnbitiOa8 8Wc.Qtibl.8 de 98tWtit le 

8UCCh8 d. COttO COnf/t@=*. mU8 8QQUyOn8 tOtde& w foi8 8PCOt.r 10 droit 

d'Ietti1 d'ni8t.i i l*iUtitiOUt d. ftOntiit.8 Sh.8 8t tOCOMW8 et 0008 

téaffirnton8 notre appui total du droit bu Qeupl. Q8le8thi.n i l'autod&erminstion, 

La Qet8i8taM8 de la Violence et dO8 di88OMiOa8 on Aitique du Sud llOU8 anhne 

à COnStatOt Qw 1.8 Qi1ht8 & 1’m 8Oat tOUjOUt8 l D QhCO. Le conclusion 

de "l'Accord de Pretoria* entre le GouVernement de 1'Aftipoe du Sud et 1'African 

(UC) 08t une occa8ion qu’il convient de saisir 

et toU8 le8 OffOrt vi8Mt à 8uQQther le8 Ob8taCle8 aux l&gOciationS en vue de 

créer une Afrique du Sud dhoctatiqw et non reciale doivent ôtre inergiquement 

poursuivis. 

C'est dans ce Contexte que les Bahame 8e sont félicitée8 de l'adoption par 

consensu lors de la seiriime seraion extraordinaire de l'As8emblie générale de la 

Déclaration sur l'Afrique du Sud qui est parfaitement conforme aux principes du 

droit international. 11 ne faudrait pas que noua respections ce8 principes dans 

certains cas, que nous les ignorions dans d'autrer ou gue nous leo remplacions 
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parfois par d'autrea principer. Les 8anctioa8 devront ?tto Mintonue8 tant qu'il 

n'y aura par ua progrèr rhl l t irrivorriblo dam8 l'aboliton de l'e on 

Afrique du Sud. Ce8 condition8 w 8ont toujourn par remplieo. Le8 Babama 

continuent par coor&qwnt i 8outenir 108 8anction8 et exhortent /galement la 

c-ut& iat*raationale i m8iatenir et b tenouvelor 8a d&teminatioa~ 

L'erpdrience dm la Hmibio indique clairement que le chanqeaant l 8t po88ible 

a&m dama de8 l ituationa apparmnt 8~8 issue. Hou8 avons vu CO que pmot 

accoemplir UB peupla aaim6 d'une a8piration i 1'8utodkennination, lormqu'il l at 

r/rol\iwnt routeau par la comuna uté interamtiomale. Les Bah- 8ouhaitont 

uiateamat voir 80 mmifemter pleinweot ce dw 8outien OP faveur du proce88ur de 

paix l t de dbcratie en Xaïti. 

Le Gouveraesment l t le peuple haïtien8 ont clsirwnt exprin& loor abrir de 

taira avancer leur payr ~ABS la voie de la dbocratie l t du biveloppemeot. Le8 

chefa de gouvernement 6e 1m C- uté dem Caraïbe8 (CARICUW gui 8e ront riunis 

rhmont h la Jruïqw ont une foi8 & plu8 pria note de cette attitude 
l acourmgeamte l t ont tenouvel/ leur appui total aw buts et objoctifr qua 8'itait 

fit68 Xaïti. 
Hou8 penmonm que le8 Natioo8 Uaie8 doivent igal-nt participer de fmçon 

active à l'itabli88ewnt de la dkmcratie en Ha'iti et Bous 8-8 convaincu8 quo 

l’orgad88tion pourr8 l uraontmr 108 difticulti8 inivitabfem et répondre 

p8itiVWmt à la denamde formulk par Haït. en matière & récurité et autre8 

former d*erristaBce pour la tenw d'ilectioar. HOU8 bVOB8 WOir UM ViliOn p1U8 

large pour Xaïti. COBfOr&W nt b 18 déci8ion prise par le8 dirigeant8 de la 

Cofuawauté &8 Car8ïk8 (CAEICOM), le8 Bahaaa8 d-nt iartmnt la riunion 

d’une conférenca internationale 8~1: la reconstruction de Xaïti, i l'i88ue 

d'élection8 démocratique8 régulière8 dan8 ce paya. Mou8 peaaonr que ri une 

8OlUtiOU efficace 08t apportée à cette rituatioa, elle facilitera largement le 

maintien de la paix et de la stabilité dan8 touto la région de8 Caraïbes. 

Mous 8omne8 heureux de voir que fa Convention 8111 le trafic illicite de8 
a_. 

b3S kb.hMla8 8OUt di8pO8&+8 à 6'a88OCier à d'autres !?itat8 parti88 à la 

Convention, pour en appliquer de façon rigoureuse les dispositions. Nous estimons 

que les décisions prises par le huitième Congrès des Nations Unies sur lu 

prévention du crime et le traitement des délinquants, notamment dans le domaine 
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du crim org8ai8i et l'adoption d'uno législation type dan8 de8 domaine8 tels que 

l'extradition faciliteront dan8 une large memare le procerrus d'application de 

nombreuee8 diaposition de la Convention. 

Les événemnts tragique8 matvenu l’an dernier en tirique latine ont 

forteaunt incité i chercher une solution au problènw, des drogues illicitea. Une 

intenee activité internationale a été consacrée à l’élaboration de nouvelles 

rtratégieo de lutte contre la drogue. Lor8 de la dix-septième reseion 

extraordinaire de 1’Arremblée générale, au mois de février dernier, l'engagement à 

1Ltter contre ce fléau a été réaffirmé au niveau politique le plu8 élevé, COlmIe en 

témoigne l'adoption par con8ensua d’une déclaration politique et d'un programw 

d'action mondial. A notre grande satirfaction, il a été largement reconnu que des 

memare vi8ant à réduire la d8mande ne devaient par are n6gligkr mai8 qu'il 

convenait, au contraire de leur accorder la même attention qu'à la production et au 

trafic. 

La cmunaut/ internationale a raid cette occasion pour er8miner au niveau 

de8 exp8rt8, le# moyen8 dont dlrpo8e 1'OMU pour diriger la lutte contre l'abu et 

le trafic illicite de8 droguer et de parv8nir a une meilleure compréhenrion de la 

coftplexlti du trafic illicite de8 drogues. Le8 Bahama8 appliquent d6ji des 

rbglemnts et dea lois trèr strict8 vi8ant à prévenir le blanchiment de l'argent et 

à 8aiSir le produit der crime8 li68 à la drogue, #ou8 10-8 convaincu8 qu'avec 18 

mire en place de garantie8 8uffirMter pour protéger le8 activité8 lbgitimer du 

8ystème bancaire international, nou8 pourronr priver le8 cartels internationaux de 

la drogue du produit de leur c-rce criminel et anéantir leur seul objectif qui 

jurtifie leur exi8tence. Exirte-t-il une volonté politique de mettre un terme aux 

effet8 m8urtrierr de l'abU d8 drogue8 dan8 1108 sociétis et de mettre un terme à la 

violence qu'fl engendre7 La réponoe doit âtre positive. 

Au niveau national, le8 Bahamas adoptent une stratégie globale qui prévoit des 

mesures d'interdiction, de prévention, d'information publique, des sanctions 

sévères pour les délinquants détenteurs de drogues et des examens obligatoires pour 

lar f^ryd^ 'a ^&llr(ti: )f̂ +r̂  rnnrjrrt;nn *,,a* A'r.nCrnm vt=+r L..W -a.*-r..r ---= ------- -.-_ - - ---- - ----- --- --.-""d 

bilatéral et multilatéral, notamment dans des activités opérationnelles, a été 

souvent citée en exemple. 
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?8r cOM&quMt, 1. tra$iC d8 8tuQdfîMt8 et do 8ub8tMM8 QlyChOtr~8 l iti 

rialtit ti faÇO0 8QUltUlUhir@ aUX - l t & l'oxt4riour l t 1'00 8 coimat/ un 
ralOSti88W8at, ti8 IPOIL Qa8 tl8 Mt&, b l'abU d0 b-8 QU 1.8 tO8NOtti88-t8 

8.8 -0. POtU COIhtî~UBrO~ i QrODdrO d.8 QYlUr.8 iEhOrgiqU@8 8Ut le QblI 

-tiOMl, l t 15091 DO01 ~8OCiOrOM W8 idti8tiV.8 Qri8.8 8lU 10 QlUr iat.r-tiOnd 

on vu8 68 r8nfotcor l'efficrcîti Q la lutta antidrogue. 
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L8 premiàre année de la derniàre d/cenaie du Xe 8iicle 8'achève 8ur de8 

oigne8 qui sont i la foi8 de8 ri-08 d'erpoir et de diception. La hausse du prix 

d8 1'48etgie, l'rugmeatation consid6table du rarvice de la dette extérieure ett la 

pmrte ou la dimioutioa de8 recette8 en devirer étrangàre8 ont tout 8nretmble fait 

dO8 année8 60 UM dicOMi perdue QOut 10 déVOlOQpOttWkt. LO8 H&i088 Uni08 et 

chaque Etat bkmbte &vraiont 8e préoccuper davuttege de renvet8er cette tendance. 

En Off&, aUx B8b8YM8 1DoU8 tr8VaillOlU d'arrache-pied dan8 de8 88CtOUr8 

économique8 traditioaaeib tel8 que le touriw 8t le 8eCtOUr bancaire. 19OUS 

ettimon quo oou8 devonr faire mieux ce que notu 8avon8 faire bien. Wour devons 

faire de rieu an mieux. C'e8t a88urémnt ce qui 8’08t pnrd dM8 le domaine du 

toutirnw et de8 rervicer financier8. 

En nirw t-8, OOU CO8tinUo88 d’erploror tout08 1.8 go88ibilitéo do 

divorrific8tion, do ro8tructurotion ot d'invertirrement. Hou8 rocherchoa8 les 

ilWe8ti88Wnt8 OOD 8OUlmnt dM8 l’~dXIhlrO, la p9che l t 10 tourirme, mais 

igalement d888 de8 8WViCO8 de QOiUtO l t de8 8OCtOUr8 d'irrbu8triO l/gito avec un 

taux da main-d’oeuvre ilOV/ et un potentiel d'irportotiorr l t de rubrtitutioa. 

LO 8tObilit6 QOlitiqU.8, 8OCia10 l t iCOOariqtu l 8t u13 élhwltt Vital dU Sl8intien 

de la confiaaco l t, prrtant, de l’incitation i invo8tir l t ir produira. Mai8 la 

8tsbilité 8OUlO - 8Uffit Qa8. Lo ptoblèm l 8t meiatonoat do privilégier 10 

bios-atre économique l t racial do 1'8n8omblm de la pluhto l t de 10 aaintonit #ur 

un0 voie de croi888nco durable. J'ai dO8C dOnai &8 i88ttUCtiO88 à ma délégation 

pour que l'on 80 COnCOntre davant8ge 8ur 10 diveloppmeot icoaomiquo et la 

QtOrMtiO8 do8 iWO8ti888I888t8 Ot 8ut la tiOriOnt8tion de 1'0rg8niratiOn pour 

traiter do façon encoto plu8 efficace des quo8tionr économiques quo j'ai 

mentionnées. 

Bn rai8on dos lien8 important8 qui existent entra 10s économies des Etats-Unis 

d’hnhrique, du Canada, du Japon et d’uno Eutopa intégrée, 108 Bahamas ne félicitent 

tout particulièrement don efforts déterminés que font cee pays pour équilibrer 

leur8 économie6 et les encourage à poursuivre un progtamna nouveau et énergique 

visanE 8 eccroître consitiértiiement et b rediriget les transferts réels d’aide 

financière publique et privée, de technologie et de conunerce afin d’améliorer le 

développement économique de la planète. 
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Houe ievitona l*Organiaation dem lhtiona Unies h adopter l lle-e&a u'* 
nouvalle approche l t a riareminar 108 secteur8 qui aaeMaient ptomastaura brins le 

poaaé, mie qui n’ont pea tenu leure proaœaaoa en ca qui coacerao le &veloppamant 

de pluaiaura psy8 en diveloppement. Laa Bahama8 l atiment qu'il faut maantembet 

faire l'imepoeeibla pour qua 108 ane&aa 90 soient uea d&ceneie de pouaibtliréa. De 
plus 9raeda efforts doivaat ôtra d4plopia pour riorienter l'~conomia mondiale afin 

qu'allo réponda mieue sue kaoina du monde oa d&wloppamaat l t qu'o110 aoutieeee la 

croiaeencq et la d4valoppemant. 

Las Bahemea l oat donc encouragées par 10 coaaenaua international 8ur la 

ticlaratioa adoptda par la dis-huitikw aeaeion l xtraordinaita da 1'AaatPbllia 

qénérala. Moue coaribirone particulikemaat pertinent l'appel renc/ aux 

inatitutioea l p&cialiaiea ayent dam audata l picifiquaa on metiiro de d&aloppament 
pour qu'olloa jouant un raio vital dans la coopiration iatotnationalo pour 1s 

rSlMC8 du dV.~OQQUWBt drn8 188 d88 90. 

L'importrnce dom n6goci&iosa d’Uruguay mur la comarca multilat&ral visant à 

all6g.r las difficolfir de8 p8ya on dvoloppamaot na I*ra jSmSi8 l uffia~at 
l oulignio. 00 peut donc l *att*ndr* A u8a r/forma gin6rrle dam aacteura cmrciaue 

présentant un intirit particulier pour las paya ee d&*loppemant. Las Irhrrr8 ma 

prononcent an favmur d'une conclusion fructueuao dam nigociationa d’Uruguay. A cet 

&gard, les lahena l apitant /gelemaot qua les concluaiona auxqwllaa on oat parvanu 

au coure &a r/union8 dem paya les moine aven~/a, qui me l oat tenues b Paria cotte 

ennée, permettront i COS payr de quitter la place marginale qu'ils occupent denr 

l'économie mondiale. 

La8 rtratégiaa an favour du développemant doivent égal-et tenir c-te de 

l'aspect écologique. La8 Bahamas appuient fermement la Confiranca 8ur 

1'8nvironnsMtnt et la diveloppemant qui doit 88 tenir an 1992. Uou8 8-8 

confiant8 que l'on rai8ira l’occasion non 8eulemeot de coa8olider 108 l ffortr fait8 

aCtuelh?IIWnt pour sauver l’environnement mondial de la dégradation, mai8 au881 

d'établir un nouveau régime efficace pour la gestion et la 8auvegarde de notre 

environnement, en particulier l'environnement marin. 

Le8 Etat8 Membres prient de plu8 8~ plus aouvent les Nation8 Unies d’assumer 

un rôle de direction dans un grand nombre de question8 raciales, économique8 et 

humanitaires. Toua ammble, nou8 avom franchi un pa8 décisif pour aborder de8 

questions internationales de grande portée, dont l'abus des drogues, le trafic 

illicite, la dette, la pauvreté, le développement, le crime et l'e. 
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t’eaq~nt ma faveur du bimn-9tre doa l nfmtr do mondo a iti r/8ffird par 1.8 

chef8 d’ltat et d. gOUV.tWat 80 r/Wat -t mur 1.8 l afMt8*. 

L'Oa @84@ d.8 88mir8 ihd8 l t & 9?8d88 8ttCat.8 -8 l'0rg~i88tiOa dC8 

Oationr Oni Or1 18 f8ibh88e h 8a 8itU8tiOa fiWih COntinuO de a8ttrO 8O 

giril 88 aqmaiti d'wir. k8 8ttbaw8 dOiWOt ti1.t b wit 8WC 1.8 l qmDt8 

fiMhr8 a&C@888irO8. kW l 8piCOU q~# la qlAO8tiOm &8 8rrihri8 8era tr8itée en 

prioriti pour qua aotre orgmi8&ioa a'8it plu8 i jooglor l vea le8 re88ource8 pour 
8UrViwe. Il oou8 iaCCd8 i tou8 d’ulurer l'effieaaiti oP/rationnelle de 

l*Org8airatioa pour quo 8.8 ~r8~CtiV.8 de ro8liratioa p8itiW raient adliothr, 

Com8 ~008 10 voyor. le8 Wtioas Unie8 dewureat la millooro alternative au 

chm8 iateraatioaal et Botte milleUr@ 8pproChO h l'ordre intoraational. D8 

~uvalle8 byauiqw8 iqortante8 ont été introdoite8 pu 10 r8pprocham8nt do8 

l Up.fDOI88WhW8, et PU 1.8 /d-at, 8~t8CUlaire8 d8~ diff/reate8 rbiOfl8 du 

rond8 cm en turop8 d8 l't8t et en llribie. L8 rdaurid aolleatiw a pu 

fowtioaaer 'gour la prriite foi8 l t da ae frit l'Orgaai8ation 8 6th grnndement 
reaforab. CorW tOUjOtU8, le8 Irkrrrr 8'eng8gemt i aoatinwr d8 partiaiper i tour 

108 offort Vi8&Dt & wJlior*r motre orgrniratioa et notre ronde et i oeuvr8r 

8ctimat d8n8 CO 8Ca8. 

?'OIIT154 W L'ORDRE DUJa 

ASStbTABCE -RUaS A MIT1 : PlbJrr DE RESOLDTIOM (AlISlL.2) 

k pntsrDPrr (iatmrptkation do l'aqlair) 1 Je donna la parole au 

repréwntemt da la Bolivie qui va prirenter 10 projet da rholution W4WL.2. 

4 Le Prérid4nt assume3 la préridenc4. 
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M.(Bolivio) (interQrkation da l'oaQagaol)t m ce qui 
ao~aru 10 point 154 & l'or6ta du jour j'@i l'hoaaeur de pri8mnter la projet de 

rholutioa figurant &aa 10 documaat U4WL.2 au aom dea d/lhqationa de8 Bahamea, 

du Balire, de la Colunbie, de l*Bquataur, d’B1 Salvador, &a la JaaIaïque, d’flaïti, 

du Xonduraa, du P~OU, du Waaasuala et au aoa de ma propre ddligatioa, celle de la 

BoliViO 

Ca projet de r/aolutioa a 4d (labo4 c-te taau de la demande formulbe par 

la PriaiUante du 9ouvaraaaaat provisoire Ue la P&publiqua b'tlaïti, 

Dha Brtha,Paacal Trouillot, dan8 &a lottroa a&aaai~a au Secritaire g6ahal le 

23 juin 1990, le 9 août 1990 l t 10 14 l epte&re 1990, dsnr .la8quallea elle a 

&aaa& l*uaiataace technique de8 Nation8 Unie8 pour 10 prochain procoaaur 

/lactoral qui doit aa dirorilar daaa l oa paya. 

k projet contient lea conditioaa politiquea et 188 critiroa de basa pour 

l’aaeiatame technique require dana le8 ilactiona. Il r/affinna le droit rouv8rain 

du peuple haitïen de cboiair mon propre &atin et de particiPer librement à la 

dtermination 4a coloi-ci l aaa iagireaca l xt~riauce, en Vue de conroli8er 108 

h8titUtiOIU 6bCratiqW8 d0 paya* Il prie le &cr&taire général, rgiaaamt on 

coopciratioo avec le8 org8ni8atioaa r(giOnalea l t 108 Etat8 wtO8, de fournit au 

Gouvarnmaeat haitïen l*appui mhiniatratif et teclmQu8 10 plu8 large poaribla, 

pour le8 opirrtiona 31ectoralea. La coopiration fournie i lfait’i comprendrait la 

priaence &e ~a~8o~er Cbarq688 d’obaorvor 1'inSCriQtiOa &a ilectaure, ain8i que du 

Qeraonael l pkialiad char94 b’obaatvar l'application &a plan8 relatif8 à la 

ricuriti &8 ilectiooa. 

En outre, le projet & r68olution prie inrtamneat la cowunauti internationale 

et 188 orq8.niaatioar internationale8 d'accroître leur cooQér8tion technique, 

icononique et financiire avec Haitï afin de l outeair le8 effort8 de dévelopQenwnt 

économique et racial au peuplm haitïen. 

Le8 autmurr du proj8t, 8t 8n particulier tout le Groupe dm8 payr d’Amérique 

latin0 et de8 Caraïbe8, l atimmat que l'arairtance technique 8ux élection8 en Haïti, 

devrait âtre conridérém coIIIw un appui aux effort8 déployé8 sur le plan interne par 

I+i $~,n?i,&! hri'+.iannrs ainsi au’une réponse à la demande de Mme Pascal Trouillot, 

Préaidente du Gouvernement proviaoire de la République d’Iiaïti, et que cette 

aasiatance n*a et ne devrait avoir aucun lien avec des questions de paix et de 

sécurité internationales. C'est pourquoi nou8 estimons qu’il faut accorder la plus 

haute priorité à ce projet de résolution, dont le seul objectif est de faciliter 
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l'organiratîon bu ptoce8ru8 6loctotal dam ce psy8 frète de la tigioa d’Amérique 

htiW l t cb8 Catdk8. 

A COt /g8t&, b4Oa8iOUr 10 Pt/8ibnt, )a Iw m-t8 60 VOU8 d@BMdOt d'O88dWt 

la façon dont l’adoption de CO projet do té8olution pOUrtait âtre facilitée afin 

que la Cisq~i&e Comni88ion pui888 80 prononcer 8Ur 888 implication8 budgitaire8 

avec la ciliritd tequi80. 

m (Haïti) a A c8tto quatanta-cirquikte 8088ioa de l'A88emb160, 

-8 premier8 110t8, uQla8ieut 10 Pd8ided, 8eront pour ~0~8 fhiciter d'avoir été 

élu pour diriger cett8 A88embl/e. Je n’ai prirenté fa88 lettre8 de créance que hier 

8eulememt, mai8 j'ai eu l'occarion de conrtater avec quelle dextérité et quel 

ravoir-faite ~OUI dirige8 188 d&batr depuir votre élection a cette charge. 

La qwrtiorr haïtienne l 8t portée b l’ordre du jour. Je tien8 d'une façon 

toute 8p4ciale i tem8tcier tour 108 pouvetneœntr et tOU8 le8 repré8entsnt8 l t 188 

paya qui, ayant bien comprir 18 8ituation , ont travaillé d’arrache-pied pour 

pré8ontet le projet de rémolution qui l 8t 8oumir ce m8tin à l'A888sWée. 

Je &i8 dire, et j'inrirtord 8ur ce point, qu’il p a une cortaine urgence car 

la qW8tiOa b l'a88iStaMe l 8t ~~&Mot0 &VMt le8 matiOn8 DldO8 depUi8 p1U8 & 

quatre moir. Il y  a une urgence en r8i8On du fait aU88i qw 108 élection8, le8 

inrcriptioar, ont aijh cmnci clepuir le 5 OCtObr8 et que le rcrutin l 8t prévu 

pour 10 16 décembre. D'une œaniite générale, on con8ibiro qw ce 8ont d’ordinaire 

108 p8y8 dU tiW8 aOB& qui treîB8Btr qui D'Olht aUCW IIOtiOa dU t-8, Mi8 je 

doi8 8iqnaler que cette foir-ci, 18 qUe8tiOn e ét/ port/0 b t-8 &VMt 108 

blatiOn8 Unie8 et la procédure ruivie par le Gouvetnement ptovi8oire, préridé cette 

fois par un0 fw, Me trtha Ttouillot, a été entas60 conforwk8nt aux tègl8ment8 

de8 nation8 Unier. Madame tttha Trouillot a adte88é use lettre au 

Secrétaire général et 0110 a ptéciré clairement, rpécifiqueamnt, le8 domaine8 dm8 

le8qUOl8 l'a8818taMO 08t te&801 0110 a prki8d qu’il nOU8 faut deS obrervateurs 

et qu'il nou8 faut Uer expert8 ayant une certaine expérience de l’ordre et de la 

sécurité. Ce remit faite injure à tant de jurirtes qui compo8ent cette assemblée 

que tle revenir 8ur les terme8 mêmes de cette requête. La requête a été discutée 

par le Groupe de8 pays d’Amérique latine et des Cara:bes. Un projet de résolution 

a été présenté. Je ne puis que demander, au nom du Gouvernement qui cette fois 

entend s’entourer de toutes les précautions et de toutes les garanties qui rendent 

les élections crédibles, honnêtes et démocratiques, que tous ici présents 
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ceiumatent i adepte; oo projet de tisolutios, et qua duu un l vmîr biar proche 1.8 
formaUd coaotitutionmller ou ptodburalo~ moiont l atreptî8or pour qua aoa 

l dcutiorr poirre avoir liau en t8uqs utile et pour qu'on difiniticn a0 paym qui en 

a aiai pl* d'ô soit h son tour aiai dan8 oetta circonrtamw rgioialo. 

Jo Y r/serve, pour ne pas prolomgar wtt0 Qhhratioa. 10 droit ia grendro A 
nouveau la prolo, 10 ca8 icaient. Jo veux oroire que 00 sera udqummmnt pour 

remeroier l'AIml& gddrale. 

L8 m (intorpdtatioa 68 l'aaglair) : Jo damende maintenant eu 

Priridmat du Caaîti consultetif do8 qwrtioru ab3ai8trative8 l t budgdtairos l t a 

la Cinquîhm Corrisrion d’egir rapibruot sur cotte qwmtion cet sprir-ddi. 

Les uabrom aaprodroat 10 ksoin do rhgoadro b’urgonee i la &mando 

d*arrirtanca pdsontdo par 10 Gouvernmmmat b*Efaïti. J'ai donc l'intention U 

dennder i l'A88rrblk g/n/rale d’mmiaar 10 projet b r68olutirn Al1WL.2 pour 

suite i donner mprir 10 aiat *oira1 i la r&anco & @main matin. 

. 


